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Présentation du livret 
 

Une personne  qui vous est chère s’en va… C’est pour vous le temps de l’épreuve. Vous avez 

le souci d’organiser ses funérailles chrétiennes, de rassembler famille, amis, d’honorer sa 

mémoire, de lui témoigner amour et affection.  
 

Le chrétien voit dans l’Eglise, la maison où il rencontrait Dieu. Y vivre son passage vers le 

Père est important, et prend là tout son sens. 
 

Les personnes de l’équipe funérailles de la paroisse avec qui vous préparerez ces obsèques 

chrétiennes essaieront du mieux possible, de respecter vos attentes, de vous 

accompagner pour vous permettre de vivre cette épreuve dans la paix et de trouver du 

réconfort dans la célébration. 
 

Toute célébration religieuse est gratuite. Dans l’Eglise, le don est toujours l’expression 

très forte du partage. Vous êtes invités à participer à la vie de l’Eglise par le CASUEL, 

offrande faite par les fidèles à l’occasion d’un sacrement et lors des funérailles. Cette 

offrande participe à la vie de la communauté paroissiale. La paroisse ne recevant aucune 

subvention pour assurer sa mission, elle ne peut compter que sur votre générosité pour 

couvrir ses frais de fonctionnement. 
 

Pour les funérailles chrétiennes, la participation à la vie de l’église, particulièrement la vie 

des prêtres et salariés dans l’Eglise va de 200 à 600 €. Cette offrande est à ajuster selon 

les moyens de chacun. Cette somme comprend l’offrande de messe qui suit la sépulture.    
 

Ce montant n’est pas pris en compte dans les frais funéraires donnés par les Entreprises 

de Pompes Funèbres. Il sera donc demandé aux familles. Les comptes bancaires des 

défunts étant clos, les chèques provenant de ceux-ci ne sont pas honorés par les Banques. 
 

Dans le cas d’un contrat obsèques fait depuis longtemps, la somme prévue l’était peut-être 

pour un montant moindre, dans ce cas, un complément vous sera demandé. 
 

Dès à présent vous pouvez commencer à consulter ce livret. La personne avec qui vous 

préparerez la célébration, vous aidera à finaliser vos choix : gestes, textes bibliques, 

prières, chants, permettant aux personnes présentes de participer à ce moment de 

communion avec votre défunt.  
 

Vous trouverez à la page 4 du document, le déroulement type d’une célébration avec les 

références des pages des différents éléments à choisir.  
 

Dans la mesure du possible, un prêtre sera présent pour une célébration à l’église. Pour les 

Centres Funéraires, la Chapelle de l’hôpital, le crématorium, vous rencontrerez uniquement 

des laïcs missionnés.   
                                                                              L’équipe funérailles de la paroisse 
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DES SIGNES 
 

 

 

 
 

Durant la période précédant la cérémonie à l’église, ou au moment du dernier adieu dans 

les centres funéraires, nous sommes invités, si nous sommes chrétiens, à faire, sur le 

cercueil, le signe de la croix avec l’eau bénite. 
 

La croix est le signe de l’espérance chrétienne : par amour pour nous, Jésus est mort sur 

la croix et Dieu l’a ressuscité. Cet amour est plus fort que la mort et le défunt est appelé 

à ressusciter avec Jésus. 

 
 

 

 
 

L’eau, c’est la vie ! L’eau lave et désaltère. L’eau rappelle le baptême : par cette eau le 

chrétien est plongé dans la mort du Christ pour ressusciter avec lui.  

 
 

 

 
 

La foi en Jésus est comme une lumière qui nous guide sur notre route. Le cierge pascal est 

solennellement allumé pendant la nuit de Pâques et manifeste la présence de Jésus 

ressuscité. Le chrétien reçoit cette lumière le jour de son baptême, pour vivre en enfant 

de lumière.   

 
 

 
 
 

Il est le symbole de la prière, de l’offrande d’une vie qui monte vers Dieu. Par ce geste 

l’Eglise nous invite à respecter le corps du défunt qui a été « temple de l’Esprit Saint » et 

qui est, à la suite du Christ,  appelé à la résurrection. 

 
 

 
 

 

Elles expriment la sympathie et l’affection des proches, des amis. Nous ne sommes pas 

seuls dans notre peine. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Signe de la croix 

Eau bénite 

Cierge pascal  

Encens 

Fleurs 
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DEROULEMENT DE LA CELEBRATION DES OBSEQUES  
 

   Temps pour l’accueil      

    Musique pour le temps de recueillement avant la cérémonie à l’église  (prévoir 1/2 h environ) 

    Musique pendant l’entrée et l’installation en Salle Funéraire (1 morceau de quelques minutes) 
     

    Mot d’accueil de la communauté paroissiale 
    Témoignage personnalisé sur la personne décédée ou poème ou texte   lus par la famille 
    Textes pages 32 à 34 
    Chants  d’accueil  voir pages 30 à 32  (uniquement pour cérémonie à l’église) 
    Signe de Croix - Salutation liturgique   
    Geste de la lumière refrains page 5 
    Prière pénitentielle  
  

 

Temps pour l’écoute de la Parole 
 

    Choisir 1 seul texte dans chacune des catégories ci-après :  
    Lecture    pages   6 à 13    Lue par la famille, dans la mesure du possible 
    Psaume   pages 13 à 18    Lue par la famille,  dans la mesure du possible 
    Evangile  pages 18 à 26    Lu par la personne qui conduit la célébration (prêtre, diacre, laïc)  
    Homélie ou commentaire d’Evangile faits par la personne qui conduit la célébration 
 

 

Temps pour prier avec l’Eglise 
 

    Prière universelle - choisir 3 ou 4 intentions (idées, suggestions pages 26 à 28 pour vous  
                                       aider avant de finaliser avec la personne qui vous accompagnera) 
    Notre Père  page 28     et    Je vous salue Marie  page 29 
 

 

Temps pour le dernier « A Dieu » 
 

    Chant ou prière du dernier « A Dieu »  page 30-32 (uniquement pour église) 
    Bénédiction du corps par le prêtre ou la personne qui conduit la célébration 
    Oraison finale par le célébrant (prêtre ou personne qui conduit la célébration) 
     

    Musique à prévoir (morceau religieux) pour accompagner la sortie du corps à l’église  
    Musique (morceau religieux) à prévoir durant bénédiction du défunt (Salle Funéraire) 
 

 

La nuit n'est jamais complète. 

Il y a toujours, puisque je le dis, puisque je l'affirme 

Au bout du chagrin, une fenêtre ouverte, une fenêtre éclairée. 

Il y a toujours un rêve qui veille,  

Désir à combler, faim à satisfaire. 

Un cœur généreux, une main tendue, une main ouverte,  

Des yeux attentifs, une vie à se partager. 
 

‘’La nuit n’est jamais complète’’, poème de Paul Eluard 
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RITE D’OUVERTURE 
 

 

CHANTS POUR CEREMONIE A L’EGLISE 
 

Vous trouverez à partir de la page 30, des chants pour la cérémonie. Les personnes qui 

vous aideront dans la préparation, pourront éventuellement vous proposer un choix plus 

large. 
 

GESTE DE LA LUMIERE 
 

Les membres de la famille, les proches, sont invités à accomplir un geste mettant en 

valeur le sens de la mort du chrétien: venir prendre un lumignon - que la personne qui 

conduit les funérailles allume au cierge pascal, - et le déposer sur le cercueil.   
 

Refrains possibles pendant ce geste  
 

R.  Lumière des hommes, nous marchons vers toi. Fils de Dieu, tu nous sauveras. 
 

R.  Sur les chemins de la vie, sois ma Lumière, Seigneur.  
 

R.  Ma Lumière et mon salut, c’est le Seigneur, Alléluia !  
 

R.  Trouver dans ma vie ta présence, Tenir une lampe allumée 

     Choisir avec toi la confiance. Aimer et se savoir aimé. 
 

 

LECTURES 
 

Le choix de lectures bibliques proposées est large. Toutes sont d’une grande richesse, 

mais chacune apporte sa note particulière. Certaines sont davantage en résonnance avec 

votre cœur, d’autres avec la vie de la personne décédée.  
 

Tous les sentiments sont à accueillir : colère, révolte, interrogation, soutien, peine 

profonde, action de grâce. Dieu peut tout entendre !  Il s’agit de tenir compte de la vie du 

défunt et de sa personnalité, de vous-même, des personnes présentes à la célébration. 
 

Les paragraphes en bleu, avant chaque texte, résument l’idée générale du texte et 

peuvent guider votre choix.  
 

Les indications en rouge sont données pour aider dans le choix d’un texte. Elles ne sont 

que des suggestions, en aucun cas limitatives ou restrictives.  
 

A travers toute la Bible, il y a le souffle de l’espérance : Dieu ne peut abandonner celui qui 

a mis sa confiance en Lui. 
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LECTURE N°1      Job 19, 1.23-27a  
Ce texte exprime une espérance pour les croyants 

 

Garder confiance dans l’épreuve ! Job est un homme qui connaît la misère, la maladie, la souffrance, 

l’épreuve, mais il est croyant et garde confiance. Ecoutons ce qu’il nous dit.  
 

                                                             Lecture du livre de Job 
 

Job prit la parole et dit :  
« Ah, si seulement on écrivait mes paroles, si on les gravait sur une stèle avec un ciseau de fer et du 
plomb, si on les sculptait dans le roc pour toujours !  
 

Mais je sais, moi, que mon rédempteur est vivant ; que, le dernier, il se lèvera sur la poussière ; et 
quand bien même on m’arracherait la peau, de ma chair je verrai Dieu.  
 

Je le verrai, moi en personne, et si mes yeux le regardent, il ne sera plus un étranger.  
 

LECTURE N°2      Isaïe 25, 6a.7-9 

Également pour funérailles d’enfants 

Exprime une espérance pour tous les hommes et pour toute la création 

 

Dieu est plus fort que la mort ! Au plus profond de notre peine, il est bon de nous rappeler que 

Dieu est plus fort que la mort. Il rassemblera ses enfants et leur donnera le vrai bonheur.  
 

                                                                                       Lecture du livre d’Isaïe 
 

Le jour viendra où le Seigneur, Dieu de l’univers, préparera pour tous les peuples un festin sur sa 
montagne. Il fera disparaitre le voile de deuil qui enveloppe tous les peuples et le linceul qui couvre 
toutes les nations. Il fera disparaitre la mort pour toujours.  
 

Le Seigneur Dieu essuiera les larmes sur tous les visages, et par toute la terre il effacera l’humiliation de 
son peuple. Le Seigneur a parlé. 
 

Et ce jour-là, on dira : « Voici notre Dieu, en lui nous espérions, et il nous a sauvés ; c’est lui le Seigneur, 
en lui nous espérions ; exultons, réjouissons-nous : il nous a sauvés! » 
 

LECTURE N°3    Sagesse 2, 23 ; 3, 1-6.9 
Également pour funérailles d’enfants 

Exprime une espérance pour tous les hommes et pour toute la création 

 

La vie de tout homme est dans la main de Dieu !  

Quand la mort nous atteint à travers un proche, nous sommes parfois amenés à douter de la bonté 

de Dieu. La foi nous invite à découvrir que la mort est passage vers la vraie vie.  
 

                                                                             Lecture du livre de la sagesse 
 

Dieu a créé l’homme pour l’incorruptibilité, il a fait de lui une image de sa propre identité. Mais les 
âmes des justes sont dans la main de Dieu ;  aucun tourment n’a de prise sur eux. Aux yeux de 
l’insensé, ils ont paru mourir ; leur départ est compris comme un malheur, et leur éloignement, comme 
une fin : mais ils sont dans la paix. 
  

Au regard des hommes, ils ont subi un châtiment, mais l’espérance de l’immortalité les comblait. Après 
de faibles peines, de grands bienfaits les attendent, car Dieu les a mis à l’épreuve et trouvés dignes de 
lui. Comme l’or au creuset, il les a éprouvés ; comme une offrande parfaite, il les accueille.  
 

Qui met en lui sa foi comprendra la vérité ; ceux qui sont fidèles resteront, dans l’amour, près de lui. 
Pour ses amis, grâce et miséricorde : il visitera ses élus.  
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LECTURE N° 3 A    Sagesse  4, 7-15 

Pour un adulte encore jeune   /   pas sur édition Janvier 2018 
 

En peu de temps il a couvert une longue route.  

Dieu voit le cœur des hommes. C’est sa qualité qui fait la valeur d’une vie, non pas sa longueur. 
 

                                       Lecture du livre de la sagesse 
 

Même s’il meurt avant l’âge, le juste trouvera le repos. La dignité du vieillard ne tient pas au grand âge, 
elle ne se mesure pas au nombre des années. Pour l’homme, la sagesse tient lieu de cheveux blancs, 
une vie sans tache vaut une longue vieillesse. 
  

Il a su plaire à Dieu, et Dieu l’a aimé ; il vivait au milieu des pécheurs : il en fut retiré. Il a été enlevé, de 
peur que le mal ne corrompe sa conscience, pour que le mensonge n’égare pas son âme. Car la 
fascination du mal fait perdre de vue le bien, le tourbillon de la convoitise trouble un esprit sans malice.  
 

Arrivé au but en peu de temps, il a parcouru tous les âges de la vie. Parce qu’il plaisait au Seigneur, 
celui-ci, sans attendre, l’a retiré d’un monde mauvais. Les gens voient cela sans comprendre ; il ne leur 
vient pas à l’esprit que Dieu accorde à ses élus grâce et miséricorde, et qu’il intervient pour ceux qui lui 
sont fidèles.  
 

LECTURE N°4    Lamentations 3, 17-26 
Également pour funérailles d’enfants  

ce texte exprime l’espérance 

 

Malgré tout, je ne perds pas confiance !  Quand rien ne va plus, quand tout semble perdu, gardons 

l’espérance. Le Seigneur est bon pour celui qui le cherche    
                                                    Lecture du livre des lamentations 

 

Tu enlèves la paix à mon âme, j’ai oublié le bonheur ; J’ai dit : « Mon assurance a disparu, et l’espoir qui 
me venait du Seigneur.» Rappelle-toi ma misère et mon errance, l’absinthe et le poison.  
 

Elle se rappelle, mon âme, elle se rappelle ; en moi, elle défaille. Voici ce que je redis en mon cœur, et 
c’est pourquoi j’espère : grâce à l’amour du Seigneur, nous ne sommes pas anéantis ; ses tendresses ne 
s’épuisent pas ; elles se renouvellent chaque matin, oui, ta fidélité surabonde.  
 

Je me dis : « Le Seigneur est mon partage, c’est pourquoi j’espère en lui. » Le Seigneur est bon pour qui 
se tourne vers lui, pour celui qui le cherche. Il est bon d’espérer en silence le salut du Seigneur.  
 

LECTURE N°5    Romains 6, 3-9 

Également pour funérailles d’enfants 

 

Passer par la mort avec le Christ pour vivre avec lui !   Dans la vie et la mort de chaque homme se 

joue une mystérieuse communion avec le Christ. Chrétiens, nous sommes invités à reconnaître le 

sens profond du baptême qui lie notre vie à celle du Christ.  
                                     

                                                 Lecture de la lettre de Saint Paul Apôtre aux Romains 
 

Frères, nous tous qui par le baptême avons été unis au Christ Jésus, c’est à sa mort que nous avons été 
unis par le baptême. Si donc, par le baptême qui nous unit à sa mort, nous avons été mis au tombeau 
avec lui, c’est pour que nous menions une vie nouvelle, nous aussi, comme le Christ qui, par la toute-
puissance du Père, est ressuscité d’entre les morts. Car, si nous avons été unis à lui par une mort qui 
ressemble à la sienne, nous le serons aussi par une résurrection qui ressemblera à la sienne.  
 

Nous le savons : l’homme ancien qui est en nous a été fixé à la croix avec lui pour que le corps du péché 
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soit réduit à rien, et qu’ainsi nous ne soyons plus esclaves du péché.  
Car celui qui est mort est affranchi du péché. Et si nous sommes passés par la mort avec le Christ, nous 
croyons que nous vivrons aussi avec lui. Nous le savons en effet : ressuscité d’entre les morts, le Christ 
ne meurt plus ; la mort n’a plus de pouvoir sur lui.  
 

LECTURE N°6     Romains 8, 14-23 
ce texte exprime l’espérance 

 

L’espérance d’un monde nouveau !    Où mènent ces souffrances, cette mort que nous connaissons ? 

Saint Paul les compare à l’enfantement douloureux d’un monde nouveau en train de naître. Notre 

cri de souffrance peut aussi être un cri d’espoir.  
                                        

                                                Lecture de la lettre de Saint Paul Apôtre aux Romains 
 

Frères, tous ceux qui se laissent  conduire par l’Esprit de Dieu, ceux-là sont fils de Dieu. Vous n’avez pas 
reçu un esprit qui fait de vous des esclaves et vous ramène à la peur ; mais vous avez reçu un esprit qui 
fait de vous des fils ; et c’est en lui que nous croyons : « Abba ! », c’est-à-dire Père !  
 

C’est donc l’Esprit Saint lui-même qui atteste à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. Puisque 
nous sommes ses enfants, nous sommes aussi ses héritiers : héritiers de Dieu, héritiers avec le Christ, si 
du moins, nous souffrons avec lui pour être avec lui dans la gloire. 
 

J’estime, en effet, qu’il n’y a pas de commune mesure entre les souffrances du temps présent et la 
gloire qui va être révélée pour nous. En effet, la création attend avec impatience la révélation des fils 
de Dieu. Car la création a été soumise au pouvoir du néant, non pas de son plein gré, mais à cause de 
celui qui l’a livrée à ce pouvoir.  
 

Pourtant, elle a gardé l’espérance d’être, elle aussi, libérée de l’esclavage de la dégradation, pour 
connaître la liberté de la gloire donnée aux enfants de Dieu. Nous le savons bien, la création tout 
entière gémit, elle passe par les douleurs d’un enfantement qui dure encore. Et elle n’est pas seule.  
Nous aussi, en nous-mêmes, nous gémissons ; nous avons commencé à recevoir l’Esprit Saint, mais 

nous attendons notre adoption et la rédemption de notre corps.  
 

LECTURE N°7     Romains 8, 31b-35 ; 37-39 

 

Qui pourra nous séparer de l’amour du Christ ?  

Rien ne peut nous séparer de l’amitié de Dieu, c’est là notre certitude.  
 

                                                Lecture de la lettre de Saint Paul Apôtre aux Romains 
 

Frères, si Dieu est pour nous, qui sera contre nous ?  
Il n’a pas épargné son propre Fils, mais il l’a livré pour nous tous : comment pourrait-il, avec lui, ne pas 
nous donner tout ? Qui accusera ceux que Dieu a choisis ? Dieu est celui qui rend juste : alors, qui 
pourra condamner ?  
 

Le Christ Jésus est mort ; bien plus, il est ressuscité, il est à la droite de Dieu, il intercède pour nous : 
alors, qui pourra nous séparer de l’amour du Christ ? La détresse ? L’angoisse ? La persécution ? La 
faim ? Le dénuement ? Le danger ? Le glaive ?  
 

Mais, en tout cela nous sommes les grands vainqueurs grâce à celui qui nous a aimés. J’en ai la 
certitude : ni la mort ni la vie, ni les anges ni les Principautés célestes, ni le présent, ni l’avenir, ni les 
Puissances, ni les hauteurs, ni les abîmes, ni aucune autre créature, rien ne pourra nous séparer de 
l’amour de Dieu qui est dans le Christ Jésus notre Seigneur.  
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LECTURE N°8     Romains 14, 7-9 ; 10c-12 

Également pour funérailles d’enfants 

La vie et la mort d’un homme !  

Quel est le sens de notre vie ? Le sens de notre mort ? Voici la réponse de Saint Paul.   
 

                                                 Lecture de la lettre de Saint Paul Apôtre aux Romains 
 

Frères, aucun d’entre nous ne vit pour soi-même, et aucun ne meurt pour soi-même : si nous vivons, 
nous vivons pour le Seigneur ; si nous mourons, nous mourons pour le Seigneur. Ainsi, dans notre vie 
comme dans notre mort, nous appartenons au Seigneur. Car, si le Christ a connu la mort, puis la vie, 
c’est pour devenir le Seigneur et des morts et des vivants.  
 

Tous, en effet, nous comparaîtrons devant le tribunal de Dieu. Car il est écrit : ‘’Aussi vrai que je suis 
vivant, dit le Seigneur, tout genou fléchira devant moi, et toute langue proclamera la louange de Dieu.’’    
Ainsi chacun de nous rendra compte à Dieu pour soi-même.  
 

LECTURE N°8 A   1 Corinthiens 15, 1–5 ; 11 
pas sur édition Janvier 2018 

Ce texte annonce le salut en Jésus mort et ressuscité 

 

Nous croyons au Christ mort et ressuscité ! 

A la suite de tous ceux qui nous ont précédés, nous croyons que le Christ est vivant. Son amour 

est plus fort que tout, plus fort que la mort. C’est là, le cœur de notre foi. 
 

                              Lecture de la première lettre de Saint Paul Apôtre aux Corinthiens 
 

Frères, je vous rappelle la Bonne Nouvelle que je vous ai annoncée ; cet Évangile, vous l’avez reçu ; 
c’est en lui que vous tenez bon, c’est par lui que vous serez sauvés si vous le gardez tel que je vous l’ai 
annoncé ; autrement, c’est pour rien que vous êtes devenus croyants.  
 

Avant tout, je vous ai transmis ceci, que j’ai moi-même reçu : le Christ est mort pour nos péchés 
conformément aux Écritures, et il fut mis au tombeau ; il est ressuscité le troisième jour conformément 
aux Écritures, il est apparu à Pierre, puis aux Douze. Bref, qu’il s’agisse de moi ou des autres, voilà ce 
que nous proclamons, voilà ce que vous croyez. 
 

LECTURE N°9  1 Corinthiens 15, 20-24a ; 25-28  

 ce texte indique la manière de vivre pour accéder au Royaume de Dieu 
 

Nous croyons au Christ mort et ressuscité !   A la suite de tant de croyants, nous croyons que le Christ 

est ressuscité et vivant. Sa résurrection est la promesse de la nôtre et autorise l’espérance. Laissons la 

parole de Paul déployer toute sa force dans notre cœur.  
                             

                         Lecture de la première lettre de Saint Paul Apôtre aux Corinthiens 
 

Frères, le Christ est ressuscité d’entre les morts, lui, premier ressuscité parmi ceux qui se sont 
endormis. Car, la mort étant venue par un homme, c’est par un homme aussi que vient la résurrection 
des morts. 
 

En effet, de même que tous les hommes meurent en Adam, de même c’est dans le Christ que tous 
recevront la vie, mais chacun à son rang : en premier, le Christ, et ensuite, lors du retour du Christ, ceux 
qui lui appartiennent. Alors, tout sera achevé, quand le Christ remettra le pouvoir royal à Dieu son 
Père. Car c’est lui qui doit régner jusqu’au jour où Dieu aura mis sous ses pieds tous ses ennemis.  
Et le dernier ennemi qui sera anéanti, c’est la mort, car il a tout mis sous ses pieds.  
 

Mais quand le Christ dira : ‘’tout est soumis désormais », c’est évidemment à l’exclusion de Celui qui lui 
aura soumis toutes choses. Et quand tout sera mis sous le pouvoir du Fils, lui-même se mettra alors 
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sous le pouvoir du Père qui lui aura tout soumis, et ainsi, Dieu sera tout en tous. 

LECTURE N°9 A   1 Corinthiens 15, 12.16-20 pas 

sur édition Janvier 2018 
 

La résurrection du Christ annonce la nôtre ! 

La résurrection de Jésus nous dévoile un horizon de lumière et donne le sens de notre foi.  
 

               Lecture de la première lettre de Saint Paul Apôtre aux Corinthiens 
 

Nous proclamons que le Christ est ressuscité d’entre les morts ; alors, comment certains d’entre vous 
peuvent-ils affirmer qu’il n’y a pas de résurrection des morts ? S’il n’y a pas de résurrection des morts, 
le Christ non plus n’est pas ressuscité.  
 

Et si le Christ n’est pas ressuscité, notre proclamation est sans contenu, votre foi aussi est sans 
contenu ; et nous faisons figure de faux témoins de Dieu, pour avoir affirmé, en témoignant au sujet de 
Dieu, qu’il a ressuscité le Christ, alors qu’il ne l’a pas ressuscité si vraiment les morts ne ressuscitent 
pas.  
 

Car si les morts ne ressuscitent pas, le Christ non plus n’est pas ressuscité. Mais non !  Le Christ est 
ressuscité d’entre les morts, lui, premier ressuscité parmi ceux qui se sont endormis. Car, la mort étant 
venue par un homme, c’est par un homme aussi que vient la résurrection des morts.  
 

LECTURE N°10    1 Corinthiens 15, 51-57 
Ce texte annonce le salut en Jésus mort et ressuscité 

 

La mort peut faire peur parce qu’elle semble la fin de tout. Jésus nous apprend qu’elle est un 

passage, une Pâque, qui débouche sur l’éternité et la plénitude de l’amour. Confiants et apaisés, 

nous pourrons traverser l’épreuve.  
 

                                           Lecture de la première lettre de Saint Paul Apôtre aux Corinthiens 
 

Frères, c’est un mystère que je vous annonce : nous ne mourrons pas tous, mais tous nous serons 
transformés, et cela en un instant, en un clin d’œil, quand, à la fin, la trompette retentira. Car elle 
retentira, et les morts ressusciteront, impérissables, et nous, nous serons transformés.  
 

Il faut en effet que cet être périssable que nous sommes revête ce qui est impérissable ; il faut que cet 
être mortel revête l’immortalité. Et quand cet être périssable aura revêtu ce qui est impérissable, 
quand cet être mortel aura revêtu l’immortalité, alors se réalisera la parole de l’Écriture : ‘’la mort a été 
engloutie dans la victoire. Ô mort, où est ta victoire ? Ô mort, où est ton aiguillon ?’’ L’aiguillon de la 
mort, c’est le péché ; ce qui donne force au péché, c’est la loi. Rendons grâce à Dieu qui nous donne la 
victoire par notre Seigneur Jésus Christ. 
 

LECTURE N°10 A  2 Corinthiens 4, 10-12.14  

pas sur édition Janvier 2018 -    Ce texte exprime une espérance  
 

                                               Lecture de la seconde lettre de saint Paul apôtre aux corinthiens 
 

Frère, nous portons, dans notre corps, la mort de Jésus, afin que la vie de Jésus, elle aussi, soit 
manifestée dans notre corps. En effet, nous, les vivants, nous sommes continuellement livrés à la mort 
à cause de Jésus, afin que la vie de Jésus, elle aussi, soit manifestée dans notre condition charnelle 
vouée à la mort. Ainsi la mort fait son œuvre en nous, et la vie en vous. 
 

Car, nous le savons, celui qui a ressuscité le Seigneur Jésus nous ressuscitera, nous aussi, avec Jésus, et 
il nous placera près de lui. 

LECTURE N°11   1 Thessaloniciens 4, 13-18 

funérailles d’enfants et d’adultes car ce texte prend en compte 
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la mort sous son aspect dramatique 

 

Dieu nous prendra avec lui !   La mort met notre espérance à l’épreuve. Cette épreuve nous plonge 

dans une vraie solitude. Où trouver la consolation ? Saint Paul nous invite à partager sa foi et sa 

confiance au Christ. Il nous invite à nous réconforter les uns les autres.  
 

                                                                       Lecture de la première lettre de Saint Paul Apôtre aux Thessaloniciens 
 

Frères, nous ne voulons pas vous laisser dans l’ignorance au sujet de ceux qui se sont endormis dans la 
mort ; il ne faut pas que vous soyez abattus comme les autres, qui n’ont pas d’espérance. Jésus, nous le 
croyons, est mort et ressuscité ; de même, nous le croyons aussi, ceux qui se sont endormis, Dieu, par 
Jésus, les emmènera avec lui. Car, sur la parole du Seigneur, nous vous déclarons ceci : nous les vivants, 
nous qui sommes encore là pour la venue du Seigneur, nous ne devancerons pas ceux qui se sont 
endormis. 
 

Au signal donné par la voix de l’archange, et par la trompette divine, le Seigneur lui-même descendra 
du ciel et ceux qui sont morts dans le Christ ressusciteront d’abord. Ensuite, nous les vivants, nous qui 
sommes encore là, nous serons emportés sur les nuées du ciel, en même temps qu’eux, à la rencontre 
du Seigneur. Ainsi, nous serons pour toujours avec le Seigneur. Réconfortez-vous donc les uns les 
autres avec ce que je viens de dire.  
 

LECTURE N°12  2 Timothée 2, 8-13 

Ce texte annonce le salut en Jésus mort et ressuscité 
 

Ni repousser la souffrance, ni lui céder.  St Paul, passionné du Christ, l’a annoncé toute sa vie et ose 

affirmer son espérance. A sa suite, oser proclamer cette espérance est un réconfort pour tous. Au cœur 

de notre souffrance, sa parole nous redit la fidélité de Dieu.   
 

                                                 Lecture de la seconde lettre de Saint Paul Apôtre à Timothée 
 

Bien-aimé, souviens-toi de Jésus Christ, ressuscité d’entre les morts, le descendant de David : voilà mon 
évangile. C’est pour lui que j’endure la souffrance, jusqu’à être enchaîné comme un malfaiteur. Mais on 
n’enchaîne pas la parole de Dieu !  C’est pourquoi je supporte tout pour ceux que Dieu a choisis, afin 
qu’ils obtiennent, eux aussi, le salut qui est dans le Christ Jésus, avec la gloire éternelle.  
 

Voici une parole digne de foi : ‘’Si nous sommes morts avec lui, avec lui nous vivrons. Si nous 
supportons l’épreuve, avec lui nous régnerons. Si nous le rejetons, lui aussi nous rejettera. Si nous 
manquons de foi, lui reste fidèle à sa parole, car il ne peut se rejeter lui-même.  
 

LECTURE N°13   1 Jean 3, 1-2 
 

Enfants d’un même Père.   Nous sommes les enfants d’un même Père, les enfants de Dieu. Nous le 

croyons, nous le verrons et nous participerons à sa vie. 
                                                                               Lecture de la première lettre de Saint Jean 
 

Bien-aimés, voyez quel grand amour nous a donné le Père pour que nous soyons appelés enfants de 
Dieu, - et nous le sommes. Voici pourquoi le monde ne nous connaît pas : c’est qu'il n'a pas connu Dieu. 
 

Bien-aimés, dès maintenant, nous sommes enfants de Dieu, mais ce que nous serons n’a pas encore 
été manifesté. Nous le savons : quand cela sera manifesté, nous lui serons semblables car nous le 
verrons tel qu'il est. 
 

LECTURE N°14   1 Jean 3, 14-16. 18-20 
partie en rouge pas sur nouvelle édition de Janvier 2018 

 

L’amour nous fait passer de la mort à la vie.  

Aimer nous rend déjà participants de la vie de Dieu. Le bien que nous faisons ne passera pas. Si 
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nous nous accusons de ne pas avoir assez fait, Dieu saura nous apporter la paix. 
 

                                         Lecture de la première lettre de Saint Jean 
 

Bien aimés, nous savons que nous sommes passés de la mort à la vie, parce que nous aimons nos 
frères. Celui qui n’aime pas demeure dans la mort. Quiconque a de la haine contre son frère est un 
meurtrier, et vous savez que pas un meurtrier n’a la vie éternelle demeurant en lui.  
Voici comment nous avons reconnu l’amour : lui, Jésus, a donné sa vie pour nous. Nous aussi, nous 
devons donner notre vie pour nos frères. 
Mes enfants, nous devons aimer, non pas par des paroles ni par des discours, mais par des actes et en 
vérité. En agissant ainsi, nous reconnaîtrons que nous appartenons à la vérité, et devant Dieu nous 
aurons le cœur en paix ; notre cœur aurait beau nous accuser, Dieu est plus grand que notre cœur, et Il 
connaît toutes choses.  
 

LECTURE N°14 A   1 Jean 4, 7-11 
L 15 sur édition 2015   - pas sur édition de Janvier 2018 

 

Dieu est amour !   Ce qui fait la valeur et lui donne sens, c’est l’amour dont elle a été remplie ; et 

aimer nous fait découvrir qui est Dieu.   
                                                                                Lecture de la première lettre de Saint Jean 
Bien-aimés, aimons-nous les uns les autres, puisque l’amour vient de Dieu. Celui qui aime est né de 
Dieu et connaît Dieu. Celui qui n’aime pas n’a pas connu Dieu, car Dieu est amour.  
 

Voici comment l’amour de Dieu s’est manifesté parmi nous : Dieu a envoyé son Fils unique dans le 
monde pour que nous vivions par lui. 
 

Voici en quoi consiste l’amour : ce n’est pas nous qui avons aimé Dieu, mais c’est lui qui nous a aimés, 
et il a envoyé son Fils en sacrifice de pardon pour nos péchés.  Bien-aimés, puisque Dieu nous a 
tellement aimés, nous devons, nous aussi, nous aimer les uns les autres. 
 

LECTURE N°15  Apocalypse 21, 1-5a. 6b-7 
Adultes texte en totalité  / funérailles enfants 21, 1-5a uniquement partie rouge 

 

Où va le monde ?   Un monde nouveau où il n’y aura plus de pleurs, de cris, de tristesse… Voilà ce 

que notre cœur désire. Voilà le don de Dieu : notre avenir, le Royaume de justice, de paix, de joie ! 
 

                                            Lecture de l’Apocalypse de Saint Jean 
 

Moi, Jean, j’ai vu un ciel nouveau et une terre nouvelle, car le premier ciel et la première terre s’en 
étaient allés et, de mer, il n’y en a plus.  Et la Ville sainte, la Jérusalem nouvelle, je l’ai vue qui 
descendait du ciel, d’auprès de Dieu, prête pour les noces, comme une épouse parée pour son mari. Et 
j’entendis une voix forte qui venait du Trône.  
 

Elle disait : « Voici la demeure de Dieu avec les hommes ; il demeurera avec eux, et ils seront ses 
peuples, et lui-même, Dieu avec eux, sera leur Dieu. Il essuiera toute larme de leurs yeux, et la mort ne 
sera plus, et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni douleur : ce qui était en premier s’en est allé. »  
 

Alors celui qui siégeait sur le Trône déclara : « Voici que je fais toutes choses nouvelles. Je suis l’alpha 
et l’oméga, le commencement et la fin. À celui qui a soif, je donnerai l’eau de la source de vie, 
gratuitement. Tel sera l’héritage du vainqueur ; je serai son Dieu, et lui sera mon fils. »  
 

LECTURE N°15 A   Apocalypse 14,  13  

pas sur édition Janvier 2018 
ce texte exprime une espérance pour tous les sommes et toute la création 

 

Heureux ceux qui s’endorment dans le Seigneur !  
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Quelle belle expression pour un croyant, quel beau témoignage de résurrection. 
 

                                         Lecture de l’Apocalypse de Saint Jean 
 

Moi, Jean, J’ai entendu une voix qui venait du ciel. Elle disait : « Écris : Heureux, dès à présent, les 
morts qui meurent dans le Seigneur. Oui, dit l’Esprit, qu’ils se reposent de leurs peines, car leurs actes 
les suivent ! » 
 

LECTURE N°16          1 Pierre 1, 3-8  

pas sur édition Janvier 2018      

Rendre gloire à Dieu !  

Dieu  est bon et par la résurrection de son fils, nous fait naître à une vie nouvelle.   

                                                                                                       

                                                                              Lecture de la première lettre de Saint Pierre 
 

Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus Christ : dans sa grande miséricorde, il nous a fait renaître 
pour une vivante espérance grâce à la résurrection de Jésus Christ d’entre les morts, 
pour un héritage qui ne connaîtra ni corruption, ni souillure, ni flétrissure. Cet héritage vous est réservé 
dans les cieux,  à vous que la puissance de Dieu garde par la foi, pour un salut prêt à se révéler dans les 
derniers temps. 
Aussi vous exultez de joie, même s’il faut que vous soyez affligés, pour un peu de temps encore par 
toutes sortes d’épreuves ; elles vérifieront la valeur de votre foi qui a bien plus de prix que l’or, voué à 
disparaître et pourtant vérifié par le feu, afin que votre foi reçoive louange, gloire et honneur quand se 
révélera Jésus Christ. 
Lui, vous l’aimez sans l’avoir vu ; en lui, sans le voir encore, vous mettez votre foi, vous exultez d’une 
joie inexprimable et remplie de gloire. 
 

LECTURE N°17          Ac 10, 34-43  

pas sur édition Janvier 2018  
   ce texte annonce le salut en Jésus mort et ressuscité 

                                                                                       

                                                                              Lecture du livre des Actes des Apôtres 
 

Pierre prit la parole et dit : « En vérité, je le comprends, Dieu est impartial : il accueille, quelle que soit 
la nation, celui qui le craint et dont les œuvres sont justes. Telle est la parole qu’il a envoyée aux fils 
d’Israël, en leur annonçant la bonne nouvelle de la paix par Jésus Christ, lui qui est le Seigneur de tous. 
Vous savez ce qui s’est passé à travers tout le pays des Juifs, depuis les commencements en Galilée, 
après le baptême proclamé par Jean : Jésus de Nazareth, Dieu lui a donné l’onction d’Esprit Saint et de 
puissance. Là où il passait, il faisait le bien et guérissait tous ceux qui étaient sous le pouvoir du diable, 
car Dieu était avec lui. 
Et nous, nous sommes témoins de tout ce qu’il a fait dans le pays des Juifs et à Jérusalem. Celui qu’ils 
ont supprimé en le suspendant au bois du supplice, Dieu l’a ressuscité le troisième jour. Il lui a donné 
de se manifester, non pas à tout le peuple, mais à des témoins que Dieu avait choisis d’avance, à nous 
qui avons mangé et bu avec lui après sa résurrection d’entre les morts. 
Dieu nous a chargés d’annoncer au peuple et de témoigner que lui-même l’a établi Juge des vivants et 
des morts. C’est à Jésus que tous les prophètes rendent ce témoignage : Quiconque croit en lui reçoit 
par son nom le pardon de ses péchés. » 

 

PSAUMES 
 

Prières dites et redites par des générations de croyants, 

prières d’appel au secours, de confiance, de reconnaissance, d’espérance. 
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PSAUME  n°4 pas sur édition Janvier 2018  

Montre-nous ton visage, Seigneur !  
  

L’animateur chante le refrain :    Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

Le lecteur lit la strophe :     Quand je crie, réponds-moi, Dieu, ma justice ! 
Toi qui me libères dans la détresse, pitié pour moi, écoute  

 

Refrain :   Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

Strophe :                   Beaucoup demandent : « Qui nous fera voir le bonheur ? » 
Sur nous, Seigneur, que s'illumine ton visage ! 

 

Refrain :   Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

Strophe :                          Dans la paix moi aussi, je me couche et je dors, 
car tu me donnes d'habiter, Seigneur, seul, dans la confiance. 

 

Refrain :   Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

PSAUME   n°22 

Le Seigneur est mon berger !  
 

L’animateur chante le refrain :  Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. 
 

Le lecteur lit la strophe :           Le Seigneur est mon berger : je ne manque de rien. 
Sur des prés d'herbe fraîche, il me fait reposer. 

Refrain : Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. 
 

Il me mène vers les eaux tranquilles et me fait revivre ; 
il me conduit par le juste chemin pour l'honneur de son nom. 

Refrain : Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. 
 

Strophe :                           Si je traverse les ravins de la mort, je ne crains aucun mal, 

car tu es avec moi : ton bâton me guide et me rassure. 
Refrain : Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. 

 

Tu prépares la table pour moi devant mes ennemis ; 
tu répands le parfum sur ma tête, ma coupe est débordante. 

Refrain : Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. 
 

Strophe :                         Grâce et bonheur m'accompagnent tous les jours de ma vie ; 
J’habiterai la maison du Seigneur pour la durée de mes jours. 

Refrain : Le Seigneur est mon berger, rien ne saurait me manquer. 
 

PSAUME   n°24  
Dans ton amour Seigneur, ne m’oublie pas !  
 

L’animateur chante le refrain :     Je lève mes yeux vers toi, mon Sauveur. 
 

Le lecteur lit la strophe  :    Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, ton amour qui est de toujours. 
                                          Dans ton amour, ne m'oublie pas, en raison de ta bonté Seigneur. 
                                       refrain :       Je lève mes yeux vers toi, mon Sauveur. 
 

Strophe :    L’angoisse grandit dans mon cœur : tire-moi de ma détresse. 
                  Vois ma misère et ma peine, enlève tous mes péchés. 
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                                       refrain :        Je lève mes yeux vers toi, mon Sauveur. 
 

Strophe :    Garde mon âme, délivre-moi ; je m'abrite en toi : épargne-moi la honte. 
                  Droiture et perfection veillent sur moi, sur moi qui t'espère ! 
                                        refrain :        Je lève mes yeux vers toi, mon Sauveur. 
 

PSAUME   n°26 

Le Seigneur est ma lumière et mon salut !  
 

L’animateur chante le refrain :      Ma lumière et mon salut c’est le Seigneur, Alléluia ! 
 

Le lecteur lit la strophe :        Le Seigneur est ma lumière et mon salut ; de qui aurais-je crainte ? 
                         Le Seigneur est le rempart de ma vie ; devant qui tremblerais-je ? 

Refrain : Ma lumière et mon salut c’est le Seigneur, Alléluia ! 
 

Strophe :                      J'ai demandé une chose au Seigneur, la seule que je cherche : 
habiter la maison du Seigneur tous les jours de ma vie, 

Refrain : Ma lumière et mon salut c’est le Seigneur, Alléluia ! 
 

Strophe :                     Écoute, Seigneur, je t'appelle ! Pitié ! Réponds-moi ! 
C'est ta face, Seigneur, que je cherche : ne me cache pas ta face. 

            Refrain : Ma lumière et mon salut c’est le Seigneur, Alléluia ! 
 

Strophe :         Mais j'en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur sur la terre des vivants. 
« Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ; espère le Seigneur. » 

                                            Refrain : Ma lumière et mon salut c’est le Seigneur, Alléluia ! 
 

PSAUME   n°32  pas sur édition Janvier 2018  

La joie de notre cœur vient de Dieu 
 

L’animateur chante le refrain :    Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi. 
 

Le lecteur lit la strophe :                  Heureux le peuple dont le Seigneur est le Dieu, 
                                        heureuse la nation qu'il s'est choisie pour domaine! 
                    refrain :    Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi. 
 

strophe :                  Dieu veille sur ceux qui le craignent, qui mettent leur espoir en son amour, 
                       Nous attendons notre vie du Seigneur : il est pour nous un appui, un bouclier. 

refrain :    Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi. 
 

strophe :             La joie de notre cœur vient de lui, notre confiance est dans son nom très saint. 
                           Que ton amour, Seigneur, soit sur nous comme notre espoir est en toi! 

refrain :    Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi. 
 

PSAUME   n°33  pas sur édition Janvier 2018  

Quand je cherche le Seigneur, il me répond !  
 

L’animateur chante le refrain :  Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

Strophe :   Je cherche le Seigneur, il me répond : de toutes mes frayeurs, il me délivre. 
Qui regarde vers lui resplendira, sans ombre ni trouble au visage. 

Refrain : Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

Strophe :            Le Seigneur entend ceux qui l'appellent : de toutes leurs angoisses, il les délivre. 
Il est proche du cœur brisé, il sauve l'esprit abattu. 
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Refrain : Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

Strophe :           Malheur sur malheur pour le juste, mais le Seigneur chaque fois le délivre. 
Le Seigneur rachètera ses serviteurs : pas de châtiment pour qui trouve en lui son refuge. 

   Refrain : Garde mon âme dans la paix, près de toi, Seigneur. 
 

PSAUME   n°41 

Mon âme te cherche toi mon Dieu !  
 

L’animateur chante le refrain :  mon âme a soif du Dieu vivant ; quand le verrais-je face à face ? 
                     Ou refrain :         Je lève mes yeux vers toi, mon Sauveur.   
Le lecteur lit la strophe : 

Comme un cerf altéré cherche l'eau vive, ainsi mon âme te cherche, toi, mon Dieu. 
Mon âme a soif de Dieu, le Dieu vivant ; quand pourrai-je m'avancer, paraître face à Dieu ?   refrain 
 

Strophe :                                 Envoie ta lumière et ta vérité : qu’elles guident mes pas 
                              et me conduisent à ta montagne sainte, jusqu’en ta demeure.  Refrain 

 

Strophe :                    J’avancerai jusqu’à l’autel de Dieu, vers Dieu qui est toute ma joie ; 
                                     je te rendrai grâce avec ma harpe, Dieu, mon Dieu.   Refrain 
 

Strophe :                            Pourquoi te désoler, ô mon âme, et gémir sur moi ?  
                  Espère en Dieu ! De nouveau je rendrai grâce : il est mon sauveur et mon Dieu !   refrain 
 

PSAUME   n°62 

Je te cherche dès l'aube 
 

L’animateur chante le refrain :  mon âme a soif de toi, Seigneur mon Dieu !  
                                    Ou refrain :  Je bénirai le Seigneur, toujours et partout.        
Le lecteur lit la strophe : 

Dieu, tu es mon Dieu, je te cherche dès l’aube :  mon âme a soif de toi ;  
après toi languit ma chair, terre aride, altérée, sans eau.  refrain 

 

Strophe :                    Je t’ai contemplé au sanctuaire, j’ai vu ta force et ta gloire.  
                    Ton amour vaut mieux que la vie : tu seras la louange de mes lèvres !  refrain 
 

Strophe :                    Toute ma vie je vais te bénir,  lever les mains en invoquant ton nom.  
                    Comme par un festin je serai rassasié ; la joie sur les lèvres, je dirai ta louange.  refrain 
 

Strophe :                    Oui, tu es venu à mon secours : je crie de joie à l’ombre de tes ailes.  
                                             Mon âme s’attache à toi,  ta main droite me soutient.    refrain 
 

PSAUME   n°85  pas sur édition Janvier 2018  

Ecoute, Seigneur, réponds-moi !  
 

L’animateur chante le refrain :    Je mets mon espoir dans le Seigneur, je suis sûr de sa Parole  
 

Le lecteur lit la strophe :    Écoute, Seigneur, réponds-moi, car je suis pauvre et malheureux. 
 Veille sur moi qui suis fidèle, ô mon Dieu, sauve ton serviteur qui s'appuie sur toi. 

Refrain 
 

Strophe :        Toi qui es bon et qui pardonnes, plein d'amour pour tous ceux qui t'appellent, 
écoute ma prière, Seigneur, entends ma voix qui te supplie.      Refrain 

 

Strophe :                         Prends-pitié de moi, Seigneur, Toi que j’appelle chaque jour 
Je t'appelle au jour de ma détresse,  et toi, Seigneur, tu me réponds.   Refrain 

 

Strophe : Toi, Seigneur, Dieu de tendresse et de pitié, lent à la colère, plein d'amour et de vérité !   
                                                   Regarde vers moi, prends pitié de moi.   Refrain 
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PSAUME   n°102 

Le Seigneur est tendresse et pitié !  
 

L’animateur chante le refrain :    Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi. 
                                 Autre  refrain :    Goûtez et voyez comme est bon le Seigneur. 
 

Le lecteur lit la strophe : 

Le Seigneur est tendresse et pitié, lent à la colère et plein d'amour ; 
il n'agit pas envers nous selon nos fautes, ne nous rend pas selon nos offenses. 

Refrain 
 

Strophe : Comme la tendresse du père pour ses fils, la tendresse du Seigneur pour qui le craint ! 
Il sait de quoi nous sommes pétris, il se souvient que nous sommes poussière. 

  Refrain 
 

Strophe : L'homme ! Ses jours sont comme l'herbe ; Comme la fleur des champs, il fleurit : 
dès que souffle le vent, il n'est plus, même la place où il était l'ignore. 

 Refrain 
 

Strophe : Mais l'amour du Seigneur, sur ceux qui le craignent, est de toujours à toujours,  
pour ceux qui gardent son alliance et se souviennent d'accomplir ses volontés. 

  Refrain 
 

PSAUME   n°121 
pas sur édition Janvier 2018  

Ce paume nous met en communion avec toute personne, croyante ou non, qui a de l’idéal, de la bonne 

volonté. Dieu est la source d’évolution et de vie permanente. 
 

L’animateur chante le refrain :     Je lève mes yeux vers toi, mon Sauveur.   
 

Le lecteur lit la strophe :   Je lève mes yeux vers les montagnes… D’où me viendra le secours ? 
                                Le secours me vient de l’Eternel, Qui fait les cieux et la terre.  Refrain  
 

Strophe :              Il ne permettra pas que ton pied chancelle ; Celui qui te garde ne sommeille pas. 
                                  Voici, il ne sommeille ni ne dort, Celui qui garde son peuple.   Refrain 

 
 

Strophe :                    L’Eternel est celui qui te garde, L’Eternel est ton ombre à ta main droite. 
Pendant le jour le soleil ne te frappera pas, Ni la lune pendant la nuit.  Refrain 

 

Strophe :                                        L’Eternel te garde de tout mal, Il garde ton âme; 
L’Eternel garde ton départ et ton arrivée, Dès maintenant et pour toujours. Refrain 

 

PSAUME   n°129 

Des profondeurs, je crie vers toi, Seigneur !  
 

L’animateur chante le refrain :   Je mets mon espoir dans le Seigneur, je suis sûr de sa parole. 
                                 Autre  refrain :  Garde mon âme dans la paix, près de toi Seigneur. 
Le lecteur lit la strophe : 

Des profondeurs je crie vers toi, Seigneur. Seigneur, écoute mon appel ! 
Que ton oreille se fasse attentive au cri de ma prière ! 

Refrain  
 

Strophe :               Si tu retiens les fautes, Seigneur ; Seigneur, qui subsistera ? 
                       Mais près de toi se trouve le pardon pour que l'homme te craigne. 

Refrain 
 

Strophe :               J'espère le Seigneur de toute mon âme ; je l'espère, et j'attends sa parole.  
                             Mon âme attend le Seigneur plus qu’un veilleur ne guette l'aurore.  
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                              Plus qu'un veilleur ne guette l'aurore, attends le Seigneur, Israël.   Refrain  

Strophe :              Oui, près du Seigneur, est l'amour ; près de lui, abonde le rachat. 
                      C'est lui qui rachètera Israël de toutes ses fautes. 

Refrain  

 

ÉVANGILES 
 

Dans les Ecritures chrétiennes, les quatre Evangiles ont la place d’honneur. 

Ce sont quatre témoignages privilégiés rendus à Jésus mort et ressuscité. 
 

Les paragraphes en bleu, avant chaque texte, résument l’idée générale du texte et 

peuvent guider votre choix.  
 

Les indications en rouge sont données pour aider dans le choix d’un texte. Elles ne sont 

que des suggestions, en aucun cas limitatives ou restrictives.  
 

EVANGILE  N°1    Matthieu 5, 1-12a 
Pour personne décédée prématurément des suites maladie 

Où se trouve le vrai bonheur ?  

Les Béatitudes appellent notre cœur à s’engager sur les chemins de l’amour infini. 
 

                                                                   Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu 
 

Voyant les foules, Jésus gravit la montagne. Il s’assit, et ses disciples s’approchèrent de lui.  
Alors, ouvrant la bouche, il les enseignait.  Il disait :  

 
« Heureux les pauvres de cœur, car le royaume des Cieux est à eux.  
Heureux ceux qui pleurent, car ils seront consolés.  
Heureux les doux, car ils recevront la terre en héritage.  
Heureux ceux qui ont faim et soif de la justice, car ils seront rassasiés.  
Heureux les miséricordieux, car ils obtiendront miséricorde.  
Heureux les cœurs purs, car ils verront Dieu.  
Heureux les artisans de paix, car ils seront appelés fils de Dieu.  
Heureux ceux qui sont persécutés pour la justice, car le royaume des Cieux est à eux.  
Heureux êtes-vous si l’on vous insulte, si l’on vous persécute et si l’on dit faussement toute sorte de 
mal contre vous, à cause de moi.  
Réjouissez-vous, soyez dans l’allégresse, car votre récompense est grande dans les cieux !  
 

EVANGILE  N°2      Matthieu 11, 25-30 
Pour personne décédée des suites de longue maladie 

Venez à moi, vous tous qui peinez !   Devant la mort, nous sommes faibles et petits. L’Evangile nous 

rappelle combien Dieu aime d’un amour de prédilection les faibles et les plus petits.  
  

                                    Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu 
 

En ce temps-là, Jésus prit la parole et dit :  
« Père, Seigneur du ciel et de la terre, je proclame ta louange : ce que tu as caché aux sages et aux 
savants, tu l’as révélé aux tout-petits. Oui, Père, tu l’as voulu ainsi dans ta bienveillance. Tout m’a été 
remis par mon Père ; personne ne connaît le Fils, sinon le Père, et personne ne connaît le Père, sinon le 
Fils, et celui à qui le Fils veut le révéler.  
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« Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous procurerai le repos. 
Prenez sur vous mon joug, devenez mes disciples, car je suis doux et humble de cœur, et  
vous trouverez le repos pour votre âme. Oui, mon joug est facile à porter, et mon fardeau léger. » 
 

EVANGILE  N°2 A      Matthieu 18, 1-5.10 

 Pour un enfant   -   pas sur édition Janvier 2018  

Enfant de Dieu !   Comment vivre cette épreuve ? Ecoutons les paroles du Christ : les plus petits 

nous précèdent sur le chemin de la vraie vie.  
 

                                 Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu 
 

Les disciples s’approchèrent de Jésus et lui dirent : « Qui donc est le plus grand dans le royaume des 
Cieux ? »  
 

Alors Jésus appela un petit enfant ; il le plaça au milieu d’eux, et il déclara : « Amen, je vous le dis : si 
vous ne changez pas pour devenir comme les enfants, vous n’entrerez pas dans le royaume des Cieux.  
Mais celui qui se fera petit comme cet enfant, celui-là est le plus grand dans le royaume des Cieux. Et 
celui qui accueille un enfant comme celui-ci en mon nom, il m’accueille, moi.  
 

Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits, car, je vous le dis, leurs anges dans les cieux voient sans 
cesse la face de mon Père qui est aux cieux. 
 

EVANGILE  N°2 B     Matthieu 25, 1-13 
Pour personne décédée prématurément des suites maladie  

pas sur édition Janvier 2018 
 

Dès maintenant préparons nous à la résurrection, à notre rencontre avec le Seigneur.  
                                                                         

                                                                   Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu 
 

« Le royaume des Cieux sera comparable à dix jeunes filles invitées à des noces, qui prirent leur lampe 
pour sortir à la rencontre de l’époux. Cinq d’entre elles étaient insouciantes, et cinq étaient 
prévoyantes : les insouciantes avaient pris leur lampe sans emporter d’huile, tandis que les 
prévoyantes avaient pris, avec leurs lampes, des flacons d’huile.  
 

Comme l’époux tardait, elles s’assoupirent toutes et s’endormirent. Au milieu de la nuit, il y eut un cri : 
“Voici l’époux ! Sortez à sa rencontre.” Alors toutes ces jeunes filles se réveillèrent et se mirent à 
préparer leur lampe.  
 

Les insouciantes demandèrent aux prévoyantes : “Donnez-nous de votre huile, car nos lampes 
s’éteignent.”  Les prévoyantes leur répondirent : “Jamais cela ne suffira pour nous et pour vous, allez 
plutôt chez les marchands vous en acheter.”  
 

Pendant qu’elles allaient en acheter, l’époux arriva. Celles qui étaient prêtes entrèrent avec lui dans la 
salle des noces, et la porte fut fermée.  
 

Plus tard, les autres jeunes filles arrivèrent à leur tour et dirent : “Seigneur, Seigneur, ouvre-nous !”  Il 
leur répondit : “Amen, je vous le dis : je ne vous connais pas.”  Veillez donc, car vous ne savez ni le jour 
ni l’heure.  
 

EVANGILE  N°3     Matthieu 25, 31-46 

Pour personne parvenue sereinement au terme de sa vie  

C’est sur l’amour que nous serons jugés !   Jésus se fait proche de nous, même si nous n’y pensons 

pas. C’est à travers des gestes simples, des attitudes d’accueil, d’amitié qu’il se manifeste.   
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                                             Evangile de Jésus Christ selon Saint Matthieu 

 

Jésus parlait ainsi à ses disciples : « Quand le Fils de l’homme viendra dans sa gloire, et tous les anges 
avec lui, alors il siégera sur son trône de gloire. Toutes les nations seront rassemblées devant lui ; il 
séparera les hommes les uns des autres, comme le berger sépare les brebis des boucs : il placera les 
brebis à sa droite, et les boucs à gauche.  
 

Alors le Roi dira à ceux qui seront à sa droite : “Venez, les bénis de mon Père, recevez en héritage le 
Royaume préparé pour vous depuis la fondation du monde.  
 

Car j’avais faim, et vous m’avez donné à manger ; j’avais soif, et vous m’avez donné à boire ;  
j’étais un étranger, et vous m’avez accueilli ;  j’étais nu, et vous m’avez habillé ; j’étais malade, et vous 
m’avez visité ; j’étais en prison, et vous êtes venus jusqu’à moi !”  
 

Alors les justes lui répondront : “Seigneur, quand est-ce que nous t’avons vu… ?  
tu avais donc faim, et nous t’avons nourri ? tu avais soif, et nous t’avons donné à boire ?  
tu étais un étranger, et nous t’avons accueilli ? tu étais nu, et nous t’avons habillé ?  
tu étais malade ou en prison… Quand sommes-nous venus jusqu’à toi ?”  
Et le Roi leur répondra : “Amen, je vous le dis : chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus petits 
de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait.”  
 

Alors il dira à ceux qui seront à sa gauche : “Allez-vous-en loin de moi, vous les maudits, dans le feu 
éternel préparé pour le diable et ses anges. 
Car j’avais faim, et vous ne m’avez pas donné à manger ;  
 j’avais soif, et vous ne m’avez pas donné à boire ; j’étais un étranger, et vous ne m’avez pas accueilli ;  
j’étais nu, et vous ne m’avez pas habillé ; j’étais malade et en prison, et vous ne m’avez pas visité.” 
 

Alors ils répondront, eux aussi : “Seigneur, quand t’avons-nous vu avoir faim, avoir soif,  
être nu, étranger, malade ou en prison, sans nous mettre à ton service ?” 
 

Il leur répondra : “Amen, je vous le dis : chaque fois que vous ne l’avez pas fait à l’un de ces plus petits, 
c’est à moi que vous ne l’avez pas fait.” Et ils s’en iront, ceux-ci au châtiment éternel, et les justes, à la 
vie éternelle. » 
 

EVANGILE  N°4 Marc 15, 33-39 ; 16, 1-6 

Pour une personne décédée subitement 

 

Jésus était mort, il est vivant !  Ne cherchons plus parmi les morts celui qui est vivant. Ceux qui 

aimaient Jésus ont connu comme nous ce désarroi devant la mort.  
 

                                                                                                         Evangile de Jésus Christ selon Saint Marc 
 

Jésus avait été mis en croix. Quand arriva la sixième heure (c’est-à-dire : midi), l’obscurité se fit sur 
toute la terre jusqu’à la neuvième heure. Et à la neuvième heure, Jésus cria d’une voix forte : « Éloï, 
Éloï, lema sabactani ? », ce qui se traduit : « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? »  
 

L’ayant entendu, quelques-uns de ceux qui étaient là disaient : « Voilà qu’il appelle le prophète Élie ! » 
L’un d’eux courut tremper une éponge dans une boisson vinaigrée, il la mit au bout d’un roseau, et il lui 
donnait à boire, en disant : « Attendez ! Nous verrons bien si Élie vient le descendre de là ! » Mais 
Jésus, poussant un grand cri, expira. Le rideau du Sanctuaire se déchira en deux, depuis le haut 
jusqu’en bas. Le centurion qui était là en face de Jésus, voyant comment il avait expiré, déclara : 
« Vraiment, cet homme était Fils de Dieu ! »  
 

Le sabbat terminé, Marie Madeleine, Marie, mère de Jacques, et Salomé achetèrent des parfums pour 
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aller embaumer le corps de Jésus. De grand matin, le premier jour de la semaine, elles se rendent au 
tombeau dès le lever du soleil.  
Elles se disaient entre elles : « Qui nous roulera la pierre pour dégager l’entrée du tombeau ? » Levant 
les yeux, elles s’aperçoivent qu’on a roulé la pierre, qui était pourtant très grande. En entrant dans le 
tombeau, elles virent, assis à droite, un jeune homme vêtu de blanc. Elles furent saisies de frayeur. 
Mais il leur dit : « Ne soyez pas effrayées ! Vous cherchez Jésus de Nazareth, le Crucifié ? Il est 
ressuscité : il n’est pas ici. Voici l’endroit où on l’avait déposé.  
 

EVANGILE  N°4 A   Luc 2, 25-32  

Pour une personne très âgée / pas sur édition Janvier 2018    
 

Maintenant tu peux laisser ton serviteur s’en aller en paix ! Le vieillard Siméon avant de mourir 

connaît cette joie profonde de rencontrer Jésus. Ayant vu le Sauveur, il peut partir en paix. 
 
                                

                                                                                      Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc 
 

Il y avait à Jérusalem un homme appelé Syméon. C’était un homme juste et religieux, qui attendait la 
Consolation d’Israël, et l’Esprit Saint était sur lui.  Il avait reçu de l’Esprit Saint l’annonce qu’il ne verrait 
pas la mort avant d’avoir vu le Christ, le Messie du Seigneur.  
 

Sous l’action de l’Esprit, Syméon vint au Temple. Au moment où les parents présentaient l’enfant Jésus 
pour se conformer au rite de la Loi qui le concernait, Syméon reçut l’enfant dans ses bras, et il bénit 
Dieu en disant :  
 

« Maintenant, ô Maître souverain, tu peux laisser ton serviteur s’en aller en paix, selon ta parole. Car 
mes yeux ont vu le salut que tu préparais à la face des peuples : lumière qui se révèle aux nations et 
donne gloire à ton peuple Israël. »  
 

EVANGILE  N°5        Luc 12, 35-40 
Pour une personne décédée brutalement 

 

Accueillir le Seigneur qui vient ! Pour notre ami(e), l’heure de la rencontre avec le Seigneur est 

venue. Ne soyons pas effrayés, c’est la rencontre avec Celui qui nous aime.  
                                                                                                        Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc 
 

Jésus disait à ses disciples : « restez en tenue de service, votre ceinture autour des reins, et vos lampes 
allumées. Soyez comme des gens qui attendent leur maître à son retour des noces, pour lui ouvrir dès 
qu’il arrivera et frappera à la porte.  
 

Heureux ces serviteurs-là que le maître, à son arrivée, trouvera en train de veiller. Amen, je vous le dis : 
c’est lui qui, la ceinture autour des reins, les fera prendre place à table et passera pour les servir.  S’il 
revient vers minuit ou vers trois heures du matin et qu’il les trouve ainsi, heureux sont-ils !  
 

Vous le savez bien : si le maître de maison avait su à quelle heure le voleur viendrait, il n’aurait pas 
laissé percer le mur de sa maison. Vous aussi, tenez-vous prêts : c’est à l’heure où vous n’y penserez 
pas que le Fils de l’homme viendra. »  
 

EVANGILE  N°6   Luc 23,  33.39-43 
Pour toutes circonstances 

 

Aujourd’hui, tu seras avec moi dans le paradis ! Cette parole du Christ nous permet de garder 

confiance. En accueillant ainsi le bon larron, Jésus nous révèle jusqu’où va l’amour de Dieu.  
 

                                                                                                              Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc 
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Lorsque les soldats furent arrivés au lieu dit : Le Crâne (ou Calvaire), là ils crucifièrent Jésus, avec les 
deux malfaiteurs, l’un à droite et l’autre à gauche. L’un des malfaiteurs suspendus en croix l’injuriait : 
« N’es-tu pas le Christ ? Sauve-toi toi-même, et nous aussi ! »  
 

Mais l’autre lui fit de vifs reproches : « Tu ne crains donc pas Dieu ! Tu es pourtant un condamné, toi 
aussi ! Et puis, pour nous, c’est juste : après ce que nous avons fait, nous avons ce que nous méritons. 
Mais lui, il n’a rien fait de mal. » 
  

Et il disait : « Jésus, souviens-toi de moi quand tu viendras dans ton Royaume »  
Jésus lui déclara :  « Amen, je te le dis : aujourd’hui, avec moi, tu seras dans le Paradis. »  
 

EVANGILE  N°7      Luc 24, 13-35 
Pour un enfant 

 

Les disciples d’Emmaüs !  Sur notre route, au milieu de notre tristesse, Jésus marche avec nous, 

mais notre cœur est lent à croire. A sa lumière, nous pouvons mieux comprendre les paroles de 

l’Ecriture. Dans le partage du pain, nous sommes en communion avec tous ceux qui nous ont 

précédés.  
                                                                                     Evangile de Jésus Christ selon Saint Luc 
 

Le même jour, c’est-à-dire le premier jour de la semaine, le troisième jour après la mort de Jésus, deux 
disciples faisaient route vers un village appelé Emmaüs, à deux heures de marche de Jérusalem et ils 
parlaient entre eux de tout ce qui s’était passé. Or, tandis qu’ils s’entretenaient et s’interrogeaient, 
Jésus lui-même s’approcha, et il marchait avec eux. Mais leurs yeux étaient empêchés de le 
reconnaître.  
 

Jésus leur dit : « De quoi discutez-vous en marchant ? » Alors, ils s’arrêtèrent, tout tristes. L’un des 
deux, nommé Cléophas, lui répondit : « Tu es bien le seul étranger résidant à Jérusalem qui ignore les 
événements de ces jours-ci. »  Il leur dit : « Quels événements ? »  
Ils lui répondirent : « Ce qui est arrivé à Jésus de Nazareth, cet homme qui était un prophète puissant 
par ses actes et ses paroles devant Dieu et devant tout le peuple : comment les grands prêtres et nos 
chefs l’ont livré, ils l’ont fait condamner à mort et ils l’ont crucifié. Nous, nous espérions que c’était lui 
qui allait délivrer Israël. Mais avec tout cela, voici déjà le troisième jour qui passe depuis que c’est 
arrivé. À vrai dire, des femmes de notre groupe nous ont remplis de stupeur. Quand, dès l’aurore, elles 
sont allées au tombeau, elles n’ont pas trouvé son corps ; elles sont venues nous dire qu’elles avaient 
même eu une vision : des anges, qui disaient qu’il est vivant.  
 

Quelques-uns de nos compagnons sont allés au tombeau, et ils ont trouvé les choses comme les 
femmes l’avaient dit ; mais lui, ils ne l’ont pas vu. »  
 

Il leur dit alors : « Esprits sans intelligence ! Comme votre cœur est lent à croire tout ce que les 
prophètes ont dit ! Ne fallait-il pas que le Christ souffrît cela pour entrer dans sa gloire ? » Et, partant 
de Moïse et de tous les Prophètes, il leur interpréta, dans toute l’Écriture, ce qui le concernait.  
 

Quand ils approchèrent du village où ils se rendaient, Jésus fit semblant d’aller plus loin.  Mais ils 
s’efforcèrent de le retenir : « Reste avec nous, car le soir approche et déjà le jour baisse. »  
Il entra donc pour rester avec eux. Quand il fut à table avec eux, ayant pris le pain, il prononça la 
bénédiction et, l’ayant rompu, il le leur donna. Alors leurs yeux s’ouvrirent, et ils le reconnurent, mais il 
disparut à leurs regards. Ils se dirent l’un à l’autre : « Notre cœur n’était-il pas brûlant en nous, tandis 
qu’il nous parlait sur la route et nous ouvrait les Écritures ? »  
 

À l’instant même, ils se levèrent et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent réunis les onze Apôtres et 
leurs compagnons, qui leur dirent : « Le Seigneur est réellement ressuscité, il est apparu à Simon-
Pierre. » À leur tour, ils racontaient ce qui s’était passé sur la route, et comment le Seigneur s’était fait 
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reconnaître par eux à la fraction du pain.  
 

EVANGILE  N°7 A    Jean 3, 16-17 

Pour une personne jeune    pas sur édition Janvier 2018 

 

Dieu a tant aimé le monde !  L’Evangile nous rappelle que Dieu aime chacun d’entre nous comme son 

enfant.  
                                                                                                                                                           Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

Dieu a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne se 
perde pas, mais obtienne la vie éternelle. Car Dieu a envoyé son Fils dans le monde, non pas pour juger 
le monde, mais pour que, par lui, le monde soit sauvé.  
 
 

EVANGILE  N°8    Jean 6, 37-40 

Pour un jeune enfant  

 

Jésus est venu pour que nous vivions ! Voici la grande nouvelle, la seule capable de faire naître en 

nous l’espérance : Dieu est Père. Il est bon et nous donne son Fils, pour que nous vivions à jamais. 
 
                                                                                               

                                                                                                      Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

En ce temps-là, Jésus disait à la foule : « Tous ceux que me donne le Père viendront jusqu’à moi ; et 
celui qui vient à moi, je ne vais pas le jeter dehors. Car je suis descendu du ciel pour faire non pas ma 
volonté, mais la volonté de Celui qui m’a envoyé.  
 

Or, telle est la volonté de Celui qui m’a envoyé : que je ne perde aucun de ceux qu’il m’a donnés, mais 
que je les ressuscite au dernier jour. Telle est la volonté de mon Père : que celui qui voit le Fils et croit 
en lui ait la vie éternelle ; et moi, je le ressusciterai au dernier jour. »  
 

EVANGILE   N°9     Jean 6, 51-58 

Pour une personne décédée de mort naturelle  

Le pain de vie !  Dès aujourd’hui, en partageant le pain qui est son corps, nous vivons de Jésus 

Christ. Au jour de la résurrection, nous découvrirons le visage de Dieu dans toute sa clarté. 
 

                                                                                   Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

En ces temps là, après avoir multiplié les pains, Jésus disait à la foule : « Moi, je suis le pain vivant, qui 
est descendu du ciel : si quelqu’un mange de ce pain, il vivra éternellement. Le pain que je donnerai, 
c’est ma chair, donnée pour la vie du monde. »  
 

Les Juifs se querellaient entre eux : « Comment celui-là peut-il nous donner sa chair à manger ? »  Jésus 
leur dit alors : « Amen, amen, je vous le dis : si vous ne mangez pas la chair du Fils de l’homme, et si 
vous ne buvez pas son sang, vous n’avez pas la vie en vous.  
 

Celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle ; et moi, je le ressusciterai au dernier jour. 
En effet, ma chair est la vraie nourriture, et mon sang est la vraie boisson. Celui qui mange ma chair et 
boit mon sang demeure en moi, et moi, je demeure en lui.  
 

De même que le Père, qui est vivant, m’a envoyé, et que moi, je vis par le Père, de même celui qui me 
mange, lui aussi vivra par moi. Tel est le pain qui est descendu du ciel : il n’est pas comme celui que les 
pères ont mangé. Eux, ils sont morts ; celui qui mange ce pain vivra éternellement. »  
 

EVANGILE   N°9A     Jean 10, 14-16  

pas sur édition Janvier 2018   

 

Jésus le bon Pasteur veut nous conduire à la vie !  Le désir profond de Jésus est de rassembler en 



 

 
Page 24 

 
   

son amour toute l’humanité pour la conduire vers le Père, comme le berger conduit son troupeau. 
 

                                                                            
                                                                            Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

Jésus s’adressait à la foule : « Moi, je suis le bon pasteur ; je connais mes brebis, et mes brebis me 
connaissent, comme le Père me connaît, et que je connais le Père ; et je donne ma vie pour mes brebis. 
J’ai encore d’autres brebis, qui ne sont pas de cet enclos : celles-là aussi, il faut que je les conduise. 
Elles écouteront ma voix : il y aura un seul troupeau et un seul pasteur. »  
 

EVANGILE   N°10         Jean 11, 17-27  

Pour personne décédée de maladie   

 

Je suis la résurrection et la vie dit Jésus. La foi ouvre notre horizon, derrière la mort la vie apparaît. 
 

                                                                                     Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

À son arrivée, à Béthanie, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Comme Béthanie 
était tout près de Jérusalem – à une distance de quinze stades (c’est-à-dire une demi-heure de marche 
environ) – beaucoup de Juifs étaient venus réconforter Marthe et Marie au sujet de leur frère.   
Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait assise à la 
maison. Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. Mais 
maintenant encore, je le sais, tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera. »  
Jésus lui dit : « Ton frère ressuscitera. »  
Marthe reprit : « Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, au dernier jour. »  
Jésus lui dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra ; 
quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ? »  
Elle répondit : « Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient dans le 
monde. »  

EVANGILE   N°11   Jean 11, 32-45 
Pour une personne jeune décédée suite de maladie  

 
 

Jésus a pleuré son ami Lazare !  Jésus ne reste pas insensible devant la mort : il pleure. Mais il 

nous donne l’espoir que la mort n’est pas la fin de tout : celui qui croit, connaîtra la vraie vie. 
 

                                                                                                         Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

En ce temps là, Marie arriva à l’endroit où se trouvait Jésus. Dès qu’elle le vit, elle se jeta à ses pieds et 
lui dit : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. »  
 

Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec elles pleuraient aussi, Jésus, en son esprit, fut 
saisi d’émotion, il fut bouleversé, et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ? »  Ils lui répondirent : 
« Seigneur, viens, et vois. »  
 

Alors Jésus se mit à pleurer. Les Juifs disaient : « Voyez comme il l’aimait ! » Mais certains d’entre eux 
dirent : « Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir ? »  
Jésus, repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte fermée par une pierre. Jésus dit : 
« Enlevez la pierre. » Marthe, la sœur du défunt, lui dit : « Seigneur, il sent déjà ; c’est le quatrième jour 
qu’il est là. »  
 

Alors Jésus dit à Marthe : « Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu. »  
On enleva donc la pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te rends grâce parce que tu 
m’as exaucé. Je le savais bien, moi, que tu m’exauces toujours ; mais je le dis à cause de la foule qui 
m’entoure, afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé. » Après cela, il cria d’une voix forte : 
« Lazare, viens dehors ! »  
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Et le mort sortit, les pieds et les mains liés par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. Jésus 
leur dit : « Déliez-le, et laissez-le aller.» Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie et avaient 
donc vu ce que Jésus avait fait, crurent en lui.  

 

EVANGILE  N°12     Jean 12, 23-28 

Pour une personne très dévouées aux autres   

 

Le grain qui meurt porte du fruit ! Avec des mots tout simples, Jésus va mettre dans nos cœurs 

cette espérance dont nous avons tant besoin. 
                                                                          Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

Quelques jours avant la Pâque, Jésus disait à ses disciples : 
«L’heure est venue où le fils de l’homme doit être glorifié. »  
« Amen, amen, je vous le dis : si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste seul ; mais s’il 
meurt, il porte beaucoup de fruit. Qui aime sa vie la perd ; qui s’en détache en ce monde la gardera 
pour la vie éternelle.  
 

Si quelqu’un veut me servir, qu’il me suive ; et là où moi je suis, là aussi sera mon serviteur. Si 
quelqu’un me sert, mon Père l’honorera.   
 

Maintenant mon âme est bouleversée. Que vais-je dire ? “Père, sauve-moi de cette heure” ?  
– Mais non ! C’est pour cela que je suis parvenu à cette heure-ci ! Père, glorifie ton nom ! »  
 

Alors, du ciel vint une voix qui disait : «Je l’ai glorifié et je le glorifierai encore. »  
 

 

EVANGILE  N°13         Jean 14, 1-6 

Pour personne jeune décédée par suicide 

 

Une place dans la maison du Père !  Jésus emploie l’image d’un père qui rassemble ses enfants.  

Par-delà la mort, Dieu nous attend chez lui, et Jésus nous montre le chemin. Faisons-lui confiance. 
 

                                                                                Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
En ce temps là, Jésus disait à ses disciples : 
« Que votre cœur ne soit pas bouleversé : vous croyez en Dieu, croyez aussi en moi. Dans la maison de 
mon Père, il y a de nombreuses demeures ; sinon, vous aurais-je dit : “Je pars vous préparer une 
place” ? Quand je serai parti vous préparer une place, je reviendrai, et je vous emmènerai auprès de 
moi, afin que là où je suis, vous soyez, vous aussi. Pour aller où je vais, vous savez le chemin.»  
 

Thomas lui dit : « Seigneur, nous ne savons pas où tu vas. Comment pourrions-nous savoir le chemin ?» 
  

Jésus lui répond : « Moi, je suis le Chemin, la Vérité et la Vie ; personne ne va vers le Père sans passer 
par moi. » 
 

EVANGILE  N°14       Jean 17, 24-26 

Pour toutes circonstances 

 

Jésus a prié pour ses amis ! Jésus sait qu’il va mourir. Mais il sait aussi que cette mort sera 

vaincue, et que tout homme connaîtra l’amour qui vient de Dieu. 
 

                                                                                     Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

En ce temps-là, les yeux levé au ciel Jésus priait ainsi : 
« Père, ceux que tu m’as donnés, je veux que là où je suis, ils soient eux aussi avec moi, et qu’ils 
contemplent ma gloire, celle que tu m’as donnée parce que tu m’as aimé avant la fondation du monde.  
 

Père juste, le monde ne t’a pas connu, mais moi je t’ai connu, et ceux-ci ont reconnu que tu m’as 
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envoyé. Je leur ai fait connaître ton nom, et je le ferai connaître, pour que l’amour dont tu m’as aimé 
soit en eux, et que moi aussi, je sois en eux. »  
 

EVANGILE  N°15      Jean 19, 17-18.25-39 

Pour toutes circonstances 

 

Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie !  Voici le récit de la mort du Christ : Jésus 

nous a aimés jusqu’à en mourir. 
                                                                                   Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean 
 

En ce temps-là, Jésus lui-même, portant sa croix, sortit en direction du lieu dit Le Crâne (ou Calvaire), 
qui se dit en hébreu Golgotha. C’est là qu’ils le crucifièrent, et deux autres avec lui, un de chaque côté, 
et Jésus au milieu.  
 

Or, près de la croix de Jésus se tenaient sa mère et la sœur de sa mère, Marie, femme de Cléophas, et 
Marie Madeleine. Jésus, voyant sa mère, et près d’elle le disciple qu’il aimait, dit à sa mère : « Femme, 
voici ton fils. » Puis il dit au disciple : « Voici ta mère. » Et à partir de cette heure-là, le disciple la prit 
chez lui.  
 

Après cela, sachant que tout, désormais, était achevé pour que l’Écriture s’accomplisse jusqu’au bout, 
Jésus dit : « J’ai soif. » Il y avait là un récipient plein d’une boisson vinaigrée. On fixa donc une éponge 
remplie de ce vinaigre à une branche d’hysope, et on l’approcha de sa bouche. Quand il eut pris le 

vinaigre, Jésus dit : « Tout est accompli. » Puis, inclinant la tête, il remit l’esprit.  
 

Comme c’était le jour de la Préparation (c’est-à-dire le vendredi), il ne fallait pas laisser les corps en 
croix durant le sabbat, d’autant plus que ce sabbat était le grand jour de la Pâque. Aussi les Juifs 
demandèrent à Pilate qu’on enlève les corps après leur avoir brisé les jambes. 
 

Les soldats allèrent donc briser les jambes du premier, puis de l’autre homme crucifié avec Jésus. 
Quand ils arrivèrent à Jésus, voyant qu’il était déjà mort, ils ne lui brisèrent pas les jambes, mais un des 
soldats avec sa lance lui perça le côté ; et aussitôt, il en sortit du sang et de l’eau. 
 

Celui qui a vu rend témoignage, et son témoignage est véridique ; et celui-là sait qu’il dit vrai afin que 
vous aussi, vous croyiez.  Cela, en effet, arriva pour que s’accomplisse l’Écriture : « aucun de ses os ne 
sera brisé. » Un autre passage de l’Écriture dit encore : « Ils lèveront les yeux vers celui qu’ils ont 
transpercé. » 
 

Après cela, Joseph d’Arimathie, qui était disciple de Jésus, mais en secret par crainte des Juifs, 
demanda à Pilate de pouvoir enlever le corps de Jésus. Et Pilate le permit. Joseph vint donc enlever le 
corps de Jésus. Nicodème – celui qui, au début, était venu trouver Jésus pendant la nuit – vint lui aussi ; 
il apportait un mélange de myrrhe et d’aloès pesant environ cent livres. 
 

Prière Universelle 
 

Le célébrant introduit la prière  -  L’animateur chante un refrain au choix 
 

Refrain 1    Ô Seigneur en ce jour, écoute nos prières 

Refrain 2    Seigneur, écoute-nous, Seigneur, exauce-nous 

Refrain 3    Seigneur, entends la prière qui monte de nos cœurs 

Refrain 4    Sur les chemins de la vie, sois ma lumière Seigneur 

Refrain 5    Accueille aux creux de tes mains, la prière de tes enfants 

Refrain 6    Sûrs de ton Amour, et forts de notre foi, Seigneur, nous te prions 
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Refrain 7    O Seigneur, envoie ton esprit, qui renouvelle la face de la terre.  

Refrain 8    Sur la terre des hommes, fais briller, Seigneur, ton Amour 
 

 

Vous trouverez ci-après un choix de ‘’suggestions’’, non exhaustives, classées par 

catégories, pour vous aider à composer une prière universelle personnalisée   

   (Préparer 3 ou 4 intentions) 
 

 

 
 
 

 1  -  Seigneur, nous Te prions pour prénom  et les défunts que nous avons connus et aimés.   
 

 2  - Prions pour prénom  et pour ceux qui nous ont quittés. Dans ta bonté, Seigneur, pardonne leurs 
péchés, regarde le bien qu’ils ont fait ici-bas et accueille-les près de Toi. 
 

 3  - Pour notre ami(e). Pour qu’il(elle) trouve place dans la maison du Père, pour la vie 
Éternelle, ensemble, prions.  
 

 4  - Seigneur, nous Te présentons la vie de prénom, qui vient de nous quitter : les efforts qu’il (elle) a su 
faire pour aimer ; sa vie de travail, son dévouement. A travers ses joies, ses peines, ses souffrances, 
nous t’offrons toute la richesse de sa vie.  
 

 5  - Seigneur, regarde avec tendresse prénom  qui vient de nous quitter. Nous te (le/la) confions. 
Accueille-(le/la) auprès de toi, avec tous ceux que nous avons connus et aimés. 
 

 6  -  Prions pour prénom qui vient de nous quitter. Qu’ (il/elle) trouve le repos, la paix et la lumière de la 
vie nouvelle. Qu’ (il/elle) découvre celui qu’(il/elle) a cherché et servi dans la foi, l’espérance et le souci 
des autres. 
 

 7 - Pour les qualités que nous aimions chez prénom, Seigneur nous te remercions. Pour la part de joies et 
de bonheur qu’ (il/elle) a su donner autour de (lui/elle), et qu’(il/elle) a reçu des siens, nous te 
remercions Seigneur. Parce qu’(il/elle) a su traverser peine et souffrances nous te remercions Seigneur.  
 

 
 

  8  -  Seigneur, réconforte nos amis dans la peine et ceux qui pleurent le départ d’un être cher ; Que 
ton Amour apaise la douleur de la séparation.  
 

  9  -  Prions pour la famille de prénom. Que l’affection qui les unit et l’amitié qui les entoure les aident 
à supporter l’épreuve de la séparation. 
 

10  -  Prions pour ses proches, sa famille, ses enfants, ses petits enfants ; que demeure en leurs cœurs, 
son sourire, sa force….  Que son amour les accompagne pour toujours. Qu’ils restent fidèles à sa 
mémoire/aux valeurs qui étaient les siennes. 
 

11 - Seigneur, nous te confions ceux qui souffrent seuls, sans famille, sans amis. Souviens-toi de ceux 
qui sont écrasés par la souffrance et la peur : aide-les à retrouver l’espérance.   
 

12 – Prions pour la famille de prénom. Seigneur, que Ta présence à leurs côtés lui ouvre un chemin 
d’Espérance et lui permette de tenir bon dans l’épreuve. 
 

 
 
 

13 - Pour ceux qui n’ont personne auprès d’eux pour les aider et les soutenir, prions le Seigneur.  
 

14 - Seigneur, le départ de prénom nous rappelle qu’il y a autour de nous des gens qui souffrent. 

A / Pour le/la défunt(e) et pour ceux qui nous ont quittés 

B / Pour la famille de la personne décédée  

C / Pour ceux qui souffrent  
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Accompagne-les tout au long de leurs épreuves ; apporte-leur l’espérance d’une vie meilleure. 
 

15 - Seigneur, nous t’en prions : qu’à travers l’épreuve du deuil jaillisse la lumière de l’espérance.   
        

 
16 - Prions pour ceux qui souffrent et se battent avec courage contre la maladie ; ceux qui sont 
découragés. Que Dieu leur donne sa force.  
 

17 - Prions pour ceux qui connaissent la souffrance, la longue maladie, la dépendance ; prions aussi 
pour ceux qui les accompagnent au quotidien. Que Dieu leur donne courage et force. 
 

18 - Seigneur, regarde avec bonté les personnes qui sont seules ; celles qui sont écrasées par la 
souffrance, l’injustice, le poids des guerres, la peur du lendemain ou de la mort. Aide-les à trouver 
l’espérance. 
 

 

 
 

19 - Seigneur, nous te remercions pour les personnes dévouées au service des autres. Que leur 
exemple aide les hommes à construire une vie plus fraternelle et plus juste. 
 

20  - Seigneur, nous te prions pour ceux qui luttent sans relâche pour vaincre la maladie, la souffrance, 
l’injustice. Seigneur, pour la solidarité humaine face à l’épreuve, nous te prions.  
 

21 - Prions pour ceux qui accompagnent et soignent les personnes malades dans leur corps, leur cœur, 
leur esprit. Qu’ils continuent, par leur humanité et leur savoir, à lutter contre la maladie et la 
souffrance. 
 

22 - Seigneur, nous te rendons grâce pour ceux qui sont au service des autres. Que leur exemple aide 
les hommes, malgré leurs différences, à construire pour tous, maintenant, une vie plus juste 
 

 

 
 

23 – Seigneur, souviens-toi de ton Eglise : qu’elle dise l’espérance aux hommes qui souffrent et marche 
aux côtés de ceux qui combattent la souffrance et l’injustice 
 

24 -  Prions pour l’Eglise que nous sommes tous ensemble. Par notre attention envers tous,  soyons de 
vrais témoins de l’espérance qui nous anime. 
 

25 – prions pour l’Eglise : qu’elle révèle au monde que le Christ est le Seigneur des vivants et des morts.  
 

 
 

 
 

26 -  Pour ceux qui croient à la Résurrection ; ceux qui cherchent la vérité… Seigneur nous te prions.  
 

27 -  Pour nous tous ici rassemblés.  Pour ceux qui n’ont pu venir. Ceux qui ont besoin de nos prières, 
prions le Seigneur… 
 

28 -  Pour que grandisse dans le cœur de chacun le respect des autres, l’accueil des différences, la 
tendresse pour les plus petits,  prions le Seigneur. 
 

29 – Seigneur, nous te prions pour nous tous ici rassemblés : que notre foi soit plus forte que notre 
peine.   
 

NOTRE PERE 
 

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, 

D / Pour les personnes au service des autres (personnel soignant/associations/etc) 

E / Pour L’Eglise 
 

F / Pour la communauté paroissiale 
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que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. 

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. Pardonne-nous nos offenses, 

comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. 

Et ne nous laisse pas entrer en tentation mais délivre-nous du mal.   AMEN 

  JE VOUS SALUE MARIE 
 

Je vous salue Marie, pleine de grâce, le Seigneur est avec vous, 

                                       vous êtes bénie entre toutes les femmes,  

                                      et Jésus le fruit de vos entrailles est béni. 

                                     Sainte Marie, Mère de Dieu, priez pour nous,  

                       pauvres pécheurs, maintenant et à l’heure de notre mort.    

                                                                  AMEN 

 

DERNIER ADIEU 
 

 

C’est le dernier adieu de la communauté chrétienne et de l’assemblée à l’un de ses 

membres. C’est un moment important car l’assemblée n’a peut-être pas la possibilité de se 

rendre au cimetière ou au crématorium. 
 

Si la mort comporte toujours une séparation douloureuse, les chrétiens croient que, pour 

toujours, dans le Christ, ils ne font qu’un et ne peuvent être séparés. Cet adieu est aussi 

un ‘’A Dieu’’ : nous confions notre défunt au Seigneur.   
 

Ce chant est le sommet de l’adieu de l’assemblée à la personne décédée. Voir les pages 31 

à 33, pour célébrations à l’église. Si l’on ne chante pas, on peut prendre les invocations du 

n°15 pages 31-32 (aussi sur la feuille des chants des communautés). 

RITE DE L’ENCENSEMENT  
A l’église uniquement 

 

Le corps du défunt, au choix du célébrant, peut être encensé en signe de respect pour lui. 

L’encens est aussi le signe de notre prière qui monte vers le Seigneur. 
 
 

RITE DE L’ASPERSION 
 

Le prêtre ou la personne qui conduit les funérailles, bénit le corps du défunt en mémoire 

de son baptême.  
 

Selon le lieu de la célébration, ce rite d’aspersion par l’assemblée intervient :  

- avant la cérémonie (pour une cérémonie à l’église) 

- après le dernier adieu (pour une cérémonie en centre funéraire)  
 

Ceux qui le souhaitent peuvent faire un signe de croix sur le cercueil avec l’eau bénite qui 

rappelle le geste du baptême.  
 

Les personnes non chrétiennes peuvent faire un autre geste d’adieu (s’incliner devant le 

cercueil, le toucher, ou faire tout autre geste en signe d’affection et de respect). 
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ORAISON FINALE 
 

Cette prière prononcée par le prêtre ou la personne qui conduit les funérailles nous aide à 

remettre le défunt entre les mains du Seigneur. 

Fin de la célébration :  

procession finale à l’église derrière le défunt sur fond musical 
 

Textes bibliques : traduction française de la Bible utilisée par l'Église catholique pour la messe, les  

                          sacrements (source AELF) "Copyright AELF - Paris - 1980 - Tous droits réservés". 

 

 

CHANTS pour la célébration à l’église uniquement 
 

Voici la liste des chants inscrits sur la feuille paroissiale, remise aux participants lors des 
cérémonies à l’église. Les personnes qui prépareront avec vous, pourront éventuellement vous 
proposer un choix plus large.  
 

 
 

1 - Celui qui aime a déjà franchi la mort   S 89 
 

Refrain     Celui qui aime a déjà franchi la mort. 
                  Rien ne pourra le séparer de l'amour du Dieu vivant. 
 

Si notre faim de la Parole nourri nos corps brisés,  
Devant toi, Seigneur, nous aurons le cœur en paix. 
 

                                    Si le désir de ton visage nous a fait crier ton nom, 
                                    Devant toi, Seigneur, nous aurons le cœur en paix. 

2 - Ô Seigneur, je viens vers Toi  E 116 
            Refrain    Ô Seigneur, je viens vers Toi,  Je viens vers Toi, je te cherche, mon Dieu. 
                              Ô Seigneur, écoute-moi, écoute-moi, je t’espère, mon Dieu. 
 

Toi, Seigneur, tu es l’amour,                                      Toi, Seigneur, tu es lumière 
Moi, j’étais perdu                                                         Moi, je ne vois pas. 
Toi, tu es toute tendresse,                                         Ta Parole nous éclaire,  
Moi, je cherche ta main.                                             Fais, Seigneur, que je voie. 
 

3 - Si l'espérance t'a fait marcher  - G 213  
Si l'espérance t'a fait marcher plus loin que ta peur, (bis)       
Tu auras les yeux levés.  Alors tu pourras tenir jusqu'au soleil de Dieu.          
  

                      Si la souffrance t'a fait pleurer des larmes de sang, (bis) 
                      Tu auras les yeux lavés. Alors tu pourras prier avec ton frère en croix. 
 

 
 

13 - Sur le seuil de sa maison  SL 41-1 

Sur le seuil de sa maison, Notre Père t'attend. Et les bras de Dieu s'ouvriront pour toi 
Sur le seuil de sa maison, Notre Père t'attend 
 

Quand les portes de la vie s'ouvriront devant nous. Dans la paix de Dieu, nous te reverrons 

I - Chants pour l’accueil 

II - Chants pour le dernier adieu 
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Quand les portes de la vie s'ouvriront devant nous.  
 

L'eau qui t'a donné la vie lavera ton regard. Et tes yeux verront le salut de Dieu. 
L'eau qui t'a donné la vie lavera ton regard  
 

14 - Dans la ville où tu t'en vas  SP 57 

Dans la ville où tu t’en vas, nul n’a plus de cœur de pierre :  
Les eaux qui t’ont sauvé t’emportent vers le Père. 
Nous te disons à Dieu, mais c’est à notre Dieu qui nous a tant aimés ! (bis) 
 

Au jardin où tu t’en vas, notre corps n’est plus poussière :  
La sève de l’Esprit t’emporte vers le Père. 
Nous te disons à Dieu, mais c’est à notre Dieu qui nous a tant aimés ! (bis) 
 

16 - Entre les mains de notre Père  SL42-1 
Entre les mains de notre Père, plus douces que nos mains 
Plus fortes que la terre, nous déposons ton corps ; 
Le Dieu qui a donné l’amour et l’amitié ne peut nous séparer à jamais par la mort : 
Un jour nous ne serons plus qu’un entre les mains de notre Père. 
 

Entre les mains de notre Père qui voit chaque douleur, 
Qui sait toute prière, nous retrouvons l’espoir : 
Le Dieu qui est venu nous dire par Jésus la joie de son salut, ne peut pas décevoir ! 
Comment ne pas reprendre cœur entre les mains de notre Père. 
 

15 – invocations à lire ensemble :  
Père infiniment bon, nous te confions maintenant (celui/celle) qui parvient au seuil de ta maison : 
prends avec toi, Seigneur, celui/celle que nous aimons. 
  

Phrase à lire ensemble : Prends avec toi, Seigneur, (celui/celle) que nous aimons  
  
 

Quand la nuit de la mort le/la retire à nos yeux,  
que se lève pour lui/elle ton soleil sans déclin R/ 
  

Il/elle n’est plus parmi nous, qu’il/elle soit auprès de toi ! 
Nous savons ta tendresse : tu accueilles et pardonnes. R/ 
  

N’est-il/elle pas ton enfant depuis ce premier jour 
où les eaux du baptême lui ont donné ta vie ? R/ 
  

Par l’amour de ton Fils, il/elle t’appartient déjà : 
qu’il/elle vive en ta présence et partage ta gloire. R/ 
 
 
 
 

9 – Dieu est amour, Dieu est lumière   D 116 
R - Dieu est Amour, Dieu est Lumière, Dieu notre Père. 
 

Si nous vivons au cœur du monde, Nous vivons au cœur de Dieu. 
 

             Si nous marchons dans la lumière, Nous tenons la main de Dieu. 
 

                           Si nous voulons un monde juste, Dans l'Amour nous demeurons. 
 

                                         Nous connaissons Dieu notre Père En vivant dans son Amour. 
 

12 -  Marie de la tendresse  V 301 

III – autres chants de la feuille paroissiale  
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Marie de nos détresses quand un ami s’en va, 
Marie de la tendresse, nous avons besoin de toi, 
Pour croire au Dieu vivant, pour être forts. 
Prie pour nous maintenant et à l’heure de notre mort. 
 

Marie de nos souffrances, debout près de la croix 
Marie de l’espérance, nous avons besoin de toi, 
Pour croire au Dieu vivant, pour être forts. 
Prie pour nous maintenant et à l’heure de notre mort.  

 

Textes religieux pouvant être pris pour la cérémonie 
 

Le Christ est tout pour nous      Saint Ambroise 

Le Christ est tout pour nous : si tu as besoin de secours : IL est la force 

                           Si tu crains la mort : IL est la Vie 

                           Si tu désires le ciel : IL est le chemin 

                           Si tu fuis les ténèbres : IL est la Lumière 

                           Si tu as faim : IL est la Nourriture  
  

Au Bout de la route    Joseph Folliet 

 Au bout de la route, il n'y a pas la route mais le terme du pèlerinage.  

Au bout de l'ascension, il n'y a pas l'ascension mais le sommet.  

Au bout de la nuit, il n'y a pas la nuit mais l’aurore.  

Au bout de l'hiver il n'y a pas l'hiver mais le printemps.  

Au bout de la mort, il n'y a pas la mort mais la Vie.  

Au bout du désespoir, il n'y a pas le désespoir mais l'Espérance.  

Au bout de l'humanité, il n'y a pas l'homme mais l'homme-Dieu, le Seigneur Jésus 

Regarde, Seigneur 
 Regarde, Seigneur, notre corps, poussière d'étoiles, qui a reçu le souffle de la vie. 

Fais que nous devenions chaque jour davantage le visage de ton amour sur notre terre,  

Et fais-nous naître à la splendeur de ton éternité. 
  

Regarde, Seigneur, notre intelligence parcelle de lumière, reflet de ton mystère. 

Illumine-nous chaque jour davantage de la connaissance de tes merveilles,  

Et fais-nous naître à la lumière de ton éternité. 
  

Regarde, Seigneur, notre cœur miroir de ta tendresse sur la terre. 

Donne-nous de t'aimer chaque jour davantage en servant nos frères avec plus de vérité,  

Et fais-nous naître à l’amour en ton éternité. 
 

L’éternel matin     Pierre Griolet 

Vienne le jour où la mort n'aura plus d'empire.  

Vienne le jour où nous verrons face à face la lumière de ton visage.  

Vienne le jour de ta gloire et l’aurore de notre amen. 

Vienne le jour des vivants dans le printemps de ta tendresse. 

Vienne le Jour de mon Seigneur de joie.   Vienne le jour ouvert sur les siècles. 

Vienne le jour de mon Christ.   Vienne le jour de mes frères.  

Vienne le jour qui est tien et ta joie qui est nôtre.  
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Vienne le jour de l'ultime étoile.   Vienne le jour de l'éternel matin.  
 

Je m’abandonne à Toi     de Jean Delumeau 

 J’aimerais être assez conscient pour redire la parole du Sauveur : 

                        « Père, entre tes mains je remets ma vie. » 

Elle a eu ses peines et ses joies, ses échecs et ses succès, ses ombres et ses lumières, ses fautes, 

ses erreurs et ses insuffisances, et aussi ses enthousiasmes, ses élans et ses espérances. J’ai 

terminé ma course. Que je m’endorme dans ta paix et dans ton pardon ! Sois mon refuge et ma 

lumière. Je m’abandonne à toi. Je vais entrer dans la terre. Mais que mon ultime pensée soit celle 

de la confiance. Puissè-je alors me rappeler le verset cité par saint Paul : « Éveille-toi, ô toi qui 

dors, lève-toi d’entre les morts, et sur toi luira le Christ ! » 

Sûr de ta Parole, Seigneur, je crois que je revivrai avec tous les miens et avec la multitude de 

ceux pour qui tu as donné ta vie. Alors la Terre sera rénovée, réhabilitée, et il n’y aura plus ni 

mort, ni peur, ni larme... 
 

La mort, grâce des grâces     Marthe Robin 

 La mort : c'est la grâce des grâces et le couronnement de notre vie chrétienne. Elle n'est pas une 

fin comme, hélas encore trop le pensent, mais le commencement d'une belle naissance. Elle ne 

marque pas l'heure de la dissolution d'une créature, mais son véritable développement, son plein 

épanouissement dans l'amour.  

Elle complète notre possession dans la vie divine, en supprime les obstacles, qui, ici-bas, nous 

empêchent d'en jouir à notre aise. Elle nous permet de vaquer librement à l'Eternel Amour, 

d'avoir conscience qu'Il se donne à nous et de demeurer à jamais en Lui... Quand je pense à la 

mort prochaine, je me dis : ‘’tant mieux, bientôt j'irai voir le Bon Dieu’’.  
     

Entre les mains de notre Père 
Entre les mains de notre Père où l’homme est appelé  

Du fond de sa misère, nous te laissons partir ;  

Le Dieu qui a pétri au corps de Jésus Christ ta chair et ton esprit saura bien t’accueillir : 

                  Ta place est pour l’éternité entre les mains de notre Père. 
  

Entre les mains de notre Père plus douces que nos mains,  

Plus fortes que la terre, nous déposons ton corps ;  

Le Dieu qui a donné l’amour et l’amitié  ne peut nous séparer à jamais par la mort : 

                  Un jour nous ne serons plus qu’un entre les mains de notre Père. 
  

Entre les mains de notre Père qui voit chaque douleur,  

Qui sait toute prière, nous retrouvons l’espoir :  

Le Dieu qui est venu nous dire par Jésus la joie de son salut ne peut pas décevoir ! 

                   Comment ne pas reprendre cœur entre les mains de notre Père 
 

J'ai tout remis entre tes mains     Marie Henrioud 
 J'ai tout remis entre tes mains : ce qui m'accable et qui me peine, 

Ce qui m'angoisse et qui me gêne, et le souci du lendemain.  J'ai tout remis entre tes mains. 
  

J'ai tout remis entre tes mains : le lourd fardeau traîné naguère, 

Ce que je pleure, ce que j'espère, et le pourquoi de mon destin.  J'ai tout remis entre tes mains 
  

J'ai tout remis entre tes mains : que ce soit la joie, la tristesse,  

La pauvreté ou la richesse, et tout ce qu'à ce jour j'ai craint.  J'ai tout remis entre tes mains. 
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J'ai tout remis entre tes mains : que ce soit la mort ou la vie, 

La santé ou la maladie, le commencement ou la fin.  J'ai tout remis entre tes mains.    
                                                                                                                                                    

 

L’adieu au visage 
Ton visage, nous l'aimions ! On t'y voyait en entier, il était la fenêtre qui ouvrait sur ta lumière,  

il était la porte qui nous invitait chez toi ! 

Ton visage d'amour : le voir nous suffisait. Nous étions sûrs de ta tendresse et de l'offrande 

que tu faisais de toi, simplement, sans rien dire, pour nous donner du bonheur chaque jour. 

Ton visage de colère face à la bêtise qui parfois semble l'emporter dans les cœurs et le monde, 

Ton visage de sourire éclairé d'une joie qui nous entraînait dans son soleil, 

Ton visage de tempête lorsqu'en toi, comme en tout être, s'affrontaient le désir de te dépasser 

et l'envie de te laisser aller. 

Ton visage de silence avec ses secrets à chercher comme un trésor réservé à ceux qu'on aime. 

Devant ton visage de maladie, nous étions démunis comme devant tous les visages de souffrance 

obstinément accrochés à l'espoir, mais sans relâche nous te donnions notre fidèle amour pour te 

soutenir et te préparer au difficile passage. 

Nous aimions ton visage devant nous, ton visage d'homme (de femme) 

pour toujours à l'image et à la ressemblance de Dieu ! 

Maintenant il disparaît, ton visage !  

Il échappe à nos yeux et à nos mains pour s'inscrire, invisible mais présent, dans notre cœur. 

Entre nous il n'y aura plus de face à face jusqu'au jour où, nous retrouvant tous sur l'autre rive, 

nos visages seront transfigurés devant la face de Dieu. 
 

A Dieu, ton visage ! C'est vers Dieu que désormais il sera tourné. 

En sa présence il trouve sa définitive beauté !  
 

 

 


